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ANNEXE I.A. 
 
PAQUET LEADERS 
 
Equipe A     District : KEBALY 
 
A.1. Historique des grandes crises vécues par les populations et les stratégies de survies des ménages   
 
 

Ethnie: Malinké et Peulh     Début activités projet (année) : 2002 
Grandes crises vécus par les villageois 
Période2  

Causes et impacte et population affectée  Stratégies globales pour survivre  

Apparition des criquets dans le village  
 
 
 
 

Cause inconnue entraînant une grande famine dans 
le village. 

Consommation des fruits sauvages (fruit du 
raphia) 

Incendie de tout le secteur de Tafsirla (en 1994) 
 
 
 
 

Feux de brousse. Toute la population du district a 
été affectée. 

Entraide communautaire pour la reconstruction 
des cases du village. 
Assistance sociale en nourriture et habits. 

Epidémie de rougeole : décès de beaucoup d’enfants de 1 
à 6 ans en 1984  
 
 
 
 
 
 

Cause inconnue, les mères d’enfants étaient plus 
affectées. 

- Jus de tamarin et le miel 
- Rouler l’enfant sur le sable chaud  
- Mettre le jus de tamarin dans les yeux 

de l’enfant 
 

 

                                                 
2 Sources d’information : Samba Sangaré cultivateur (83 ans), Séga Sangaré cultivateur (63 ans), Oumar Camara (55 ans), Demba Traoré (67 ans), Mamadou Traoré (65 ans), 
Aminata Sall (29 ans) 
Proverbe : Africare est venu pour nous aider, Africare n’ est pas venu pour nous regarder.  
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A.2. Caractéristiques des groupes vulnérables avant le projet et aujourd’hui (Fiche « 3 B ») 
  

District:    ,  
 
 

Moyennement vulnérable (a) Vulnérable (b) Très vulnérable (c) 

 Avant Aujourd’hui Avant Aujourd’hui Avant Aujourd’hui 
1. Production céréalières 
(après récolte) (estimation 
brut) 

10 sacs de 100 
kg  

22 sacs de 100 kg 10 sacs de 100 kg 7 sacs de 100 kg 3 – 4 sacs de 100 
kg 

5 – 6 sacs de 100 
kg 

2. Superficies moyennes 
travaillés par ménage 
(estimation brut) 

1 ha 3 ha 1 ha 3 ha ½ ha 1 ha 

3. Stocks (quantité 
stock/réserve pendant 
l’hivernage) 

2 sacs de 100 kg 7 sacs de 100 kg 6 sacs de 100 kg 3 sacs de 100 kg Néant  Néant  

4.a. Nombre de mois  
d’insécurité alimentaire 
(soudure) (ne mange pas leur 
plein ; on réduit le nombre 
des repas) 

3 mois 2 mois 1 mois 3 mois 9 mois 6 mois 

4.b.….après un mauvaise 
récolte 

4 mois 3 mois 4 mois 6 mois 10 mois 7 mois 

5. Pratique du maraîchage  
 
 

5       

6. Cheptel (estimation brut 
combien chaque animal) 
  

5 spéculations 11 spéculations Peu   Bien  Peu  Bien  

6.a. bovins 0 3 1 3 Néant  Néant 
6.b. caprin 7 1 1 3 Néant Néant 
6.c. ovins - - 1 3 Néant  Néant 
6.d. volaille 40 15 15 10 Néant Néant 
6.e. autre - - - - Néant  Néant 
6.f. berger pour quelqu’un 
d’autre 
 

- - Oui  Oui  Néant  Néant 
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7. Vente petits ruminants 
(pour résoudre les problèmes 
de familles) 
 
 

Oui   Non   Oui  Oui  Non  Non  

8. Orpaillage/activité 
mineur (indiquez si c’est sur 
place ou ailleurs dans la 
préfecture ou hors de la 
préfecture 

Non  Non  Dans/dehors de la 
préfecture  

Dans/dehors de la 
préfecture 

Dans la 
préfecture 

Dans la 
préfecture 

9. Main d’œuvre sur place 
(paye par quelqu’un) 
 

Non  Non  Oui  Oui  Oui  Oui  

10. Exode saisonnière pour 
la main d’oeuvre dans une 
autre partie du pays (a 
l’intérieure du Guinée) (sous 
dure) 

Non  Non  Oui  Oui  Oui  Oui  

11. Exode saisonnière pour 
la main d d’oeuvre dans un 
pays hors de Guinée (sous 
dure) (Angola, CI, Liberia, S. 
Leone, etc.) 

Non  Non  Non  Non  Non  Non  

12. Exode pour le 
commerce a l’extérieur (très 
développé—Conakry, CI, 
Togo)—si travaille comme 
main d’œuvre avec l’idée de 
créer une commerce a 
l’extérieure 

Non  Non  Non  Non  Non  Non  

13. Aide /Investissements 
des parents ressortissants  
 

Non  Non  Peu  Peu  Non  Non  

14. Crédit du soudure 
 
 

Non  Non  Oui  Oui  Oui  Oui  

15. Commerce (estimation 80% 100% 40% 20% Non  Non  
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brut du % des ménages qui 
font le commerce locale ou 
dans les grands marches du 
région) 
---------------15.a.grand 
commerce (marches 
régionale) (par les femmes, 
les jeune, ou le Chef du 
ménage) 

Non  Non  40% 10% Non  Non  

-------------15.b.petit 
commerce (au niveau 
village—par les femmes, les 
jeune, ou le Chef de ménage) 

Oui  Oui  20% 90% Non  Non  

------------15.c.de bétail –
bovin 

Non  Non  10 % 80% Non  Non  

----------15.d. de petits 
ruminant 

Non  Non  10% 80% Non  Non  

16. Statut matrimonial 
(écrivez le nombre moyen des 
femmes dans la ménage : 
1 femme, 2 femmes, 3+ 
femmes, etc) 

1 2 3 2 1 2 

17. # résidents (estimation 
brut moyenne nombre des 
personnes résidents) (#) 

100 200 150 600 7 12 

18. % des membres de 
résidents qui réside dans le 
village  (%) 

40% 80% 2% 5% 90% 95% 

19. # membres actives 
(estimation brut moyen) (#) 

30 50 75 300 2 5 

20. Niveau de participation 
dans les activités du projet 
par groupe vulnérable 
(Maraîchage ? suivi de 
croissance ? FFW ? GF ?) 

Peu  Elevé  Peu  Elevé  Faible  Moyen  

21. % Enfants scolarisés  
(nombre d’enfants enregistrés 

10% 50% 5% 20% 30% 35% 
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à l’école primaire ? Lycée ? 
collège ? université) 
 
22. Eau : Accès à l’eau 
potable 

Non  Oui  Non  Oui  Oui  Oui  

23. Transport  typique : 
Auto, Moto, Vélo, Pied 

Pied  Vélo  Pied  Vélo/pied  Pied  Pied  

24. Habitat 
-Case traditionnelle (case en 
paillote)  
-Case  améliores (case 
amélioré 
-Maison en tôle 

Case 
traditionnelle 

Case améliorée Case traditionnelle  Case améliorée  Case 
traditionnelle  

Case 
traditionnelle  

25. Pèlerinage (a la Mecque) 
 
 

Non  Non  Non  Non  Non  Non  
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A.3. Changement de statut de vulnérabilité 
 
 
 

Vulnérabilité Facteurs favorisants Facteurs défavorisant 
 
Passage de la catégorie 
vulnérable à moyennement 
vulnérable  
 
 
 
 
 
 
 
 

- Pratique de champ collectif dans 
le groupement 

- Utilisation des semences 
améliorées 

- Utilisation du crédit rotatif    
- Appui technique du projet 

(semences et matériels) 
 

Avant le changement, les facteurs 
favorisants étaient : 

- Champ individuel  
- Utilisation de semences locales  
- Pratique traditionnelle 
- Non accès au crédit  

 
Passage de la catégorie 
moyennement vulnérable à 
vulnérable3  
 
 
 
 
 
 
 

- Bonne santé 
- Respect du calendrier agricole  
- Emblavement de grandes 

superficies  
- Diversification des spéculations. 

- Maladie  
- A cause de la maladie, il était 

en retard par rapport au 
calendrier agricole 

- Attaque de son champ par les 
oiseaux migrateurs 

Par conséquent, la récolte était très 
faible, au lieu de 10 sacs de 100 kg, il 
n’a eu que 4 sacs.    

                                                 
3 Le changement de statut de cette personne est uniquement dû à sa maladie qui a entraîné un long séjour à l’hôpital. Cette personne reconnaît que son état actuel n’est que 
circonstanciel et elle promet de retrouver sa catégorie dès la campagne prochaine.  
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A.4. Caractéristiques des stratégies de la gestion des risques des différents groupes 
vulnérable, avant le projet, aujourd’hui et pour l’avenir (pour chaque groupe 
vulnérable)  
 
 
Moyennement vulnérable                            
 

Type de Risques Stratégies avant Stratégies aujourd’hui Stratégies dans le futur 
 
 
Mauvaises herbes  
 
 
 

Mobilisation de plusieurs 
personnes pour le 
désherbage  

Respect du calendrier 
agricole 
Respect des itinéraires 
technique  

Respect du calendrier 
agricole 
Respect des itinéraires 
technique  

 
 
Mauvaise pratique du 
semis  
 
 
 

Reprise du semis  Respect du calendrier 
agricole et itinéraire 
technique  

Respect du calendrier 
agricole et itinéraire 
technique  

Pertes après récolte  
 
 
 
 
 

Utilisation des méthodes 
traditionnelles pour le 
traitement des récoltes. 
Recette : poudre de piment 
+ cendre des coques 
d’arachide  

Utilisation des produits 
phytosanitaire, respect 
des règles d’hygiène 
dans les structures de 
stockage, utilisation des 
greniers améliorés.  

Utilisation des produits 
phytosanitaire, respect des 
règles d’hygiène dans les 
structures de stockage, 
utilisation des greniers 
améliorés.  

Maladie des animaux    
 

Donner des décoctions 
composées de racine, du 
sel, de l’argile et de l’eau.   

Recourt aux produits 
vétérinaires.  

Recourt aux produits 
vétérinaires  

 
 
A.5. Caractéristiques des stratégies de la gestion des risques des différents groupes 
vulnérable, avant le projet, aujourd’hui et pour l’avenir (pour chaque groupe 
vulnérable)  
 
Vulnérable 
 

Type de Risques Stratégies avant Stratégies aujourd’hui Stratégies dans le futur 
 
Attaque des cultures par les 
oiseaux et insectes  
 
 
 

NA - Attacher des 
ficelles tout au 
tour du champ 

- Surveillance du 
champ 

- Attacher des ficelles 
tout au tour du 
champ 

- Surveillance du 
champ 

 
 
Divagation des animaux   
 
 
 

Respect des lois par la 
population et les autorités 
locales (parcage des animaux 
très tôt) 

- Surveillance des 
champs  

- Réduction des 
superficies des 
champs 
cultivables 

- Informer les 
autorités  

- Surveillance des 
champs  

- Réduction des 
superficies des 
champs cultivables 

- Informer les 
autorités  

Pauvreté des soles  
 
 
 
 

Retournement de sol dès après 
la récolte. 

Utilisation des produits 
phytosanitaire, rotation des 
cultures. 

- Respect du 
calendrier agricole et 
la mise en jachère, 

- Utilisation des  
intrants.  
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Type de Risques Stratégies avant Stratégies aujourd’hui Stratégies dans le futur 
  

 
 
 

Manque d’eau potable  - Creusage de puits 
traditionnels, 

- Entretien des 
alentours des fleuve 
et cours d’eaux.  

- Creusage de puits 
traditionnels, 

- Entretien des 
alentours des 
fleuve et cours 
d’eaux.  

Creusage de puits améliorés 
et forages.  

 
Enclavement du village  
 
 

Entretien de la route  Entretien de la route  Entretien de la route 

 
Manque de semences  
 
 
 
 

Emprunt de semences 
remboursable après la récolte  

Emprunt et achat de 
semences remboursable 
après la récolte   

- Utilisation de 
semences améliorées 

- Réserver les 
meilleures semences 
pour la campagne 
prochaine.  

 
A.6. Caractéristiques des stratégies de la gestion des risques des différents groupes 
vulnérable, avant le projet, aujourd’hui et pour l’avenir (pour chaque groupe 
vulnérable)  
 
Très vulnérable 
  

Type de Risques Stratégies avant Stratégies aujourd’hui Stratégies dans le futur 
Faible ou manque de moyens 
de production  
 

Entraide communautaire  - Respect du calendrier 
agricole 
- Mettre en valeur la 
superficie en fonction des 
moyens de production   
 

- Demande d’aides extérieures 
- Demande de crédit   

 
 
Manque de semences  
 

Prestation contre semence   - Prestation contre 
semence  
- Système de troc   

Achat et réservation des 
meilleures semences pour la 
campagne prochaine. 

Non respect du calendrier 
agricole  
 

Entraide communautaire  Respect du calendrier 
agricole.  

Respect du calendrier 
agricole. 

 
 
Pauvreté du sole  
 

Retournement de sol dès après 
la récolte. 

Utilisation des produits 
phytosanitaire, rotation des 
cultures. 

- Respect du 
calendrier agricole et 
la mise en jachère, 

- Utilisation des 
intrants.  

 
 
 
Perturbation pluviométrique  
 

Se conformer au calendrier 
agricole.  

Se conformer au calendrier 
agricole. 

Se conformer au calendrier 
agricole. 

 
 
Divagation des animaux  
 
 

Parcage des animaux très tôt  Se plaindre au niveau des 
autorités  

Instaurer les lois et les faire 
respecter.  
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A.7. Utilisation courante du FSCCI et MAHFP dans les villages du projet 
 

B.5. SWOT Utilisation du MAHFP et FSCCI au niveau du village 
 Forces Faiblesses Opportunités Risques Recommandations 

pour le 
renforcement de 
l’utilisation au 
niveau du village  

MAHFP comme outil 
pour mesurer 
l’insécurité 
alimentaire dans 
l’ensemble 
 

Identifier leur propre 
problème de sécurité 
alimentaire 

- Cohésion sociale dans le 
village 
- Prise de décision par les 
autorités locales 

- Mauvaise démographie  
- Pratique agricole 

 

MAHFP comme outil 
pour identifier les 
groupes vulnérables 
 

Identification du nombre 
de mois de provision 
adéquat  

- Amélioration et 
construction des greniers  
- Technologie agro 
alimentaire  
- Mise en place des 
groupements 
- Pratique des AGR 

Divagation des animaux  

FSCCI comme outil 
pour mesurer la 
capacité 
communautaire 
 

- Aide le CDV a ressortir 
leurs faiblesse dans 
l’exécution des activités 
 - Donne une orientation 
dans la gestion des 
activités.  

- Présence des AC dans 
les villages 
- Capacité de mobilisation 
des groupes cibles  

  

FSCCI comme outil 
pour mesurer les 
stratégies 
communautaires de 
mesurer les risques  

- Nous aide a voir nos 
forces et faiblesses dans 
l’exécution des activités   

 
 
 
 
 
 
 
La communauté ne 
s’est pas encore 
appropriée de l’outil  

- Donne une bonne 
direction au CVD.  
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A.8. Indice de capacité des risques (FSCCI risques/SIDA) 
 

  Nul 
(0) 

Faible
(1) 

Moyen 
(2) 

Assez 
Bien 
(3) 

Bien 
(4) 

Excellent 
(5) 

Note Observations 

I. Habilite 
d’analyser et de 
gérer le risque et 
la vulnérabilité 

(a) Analyse continue des risques et 
vulnérabilité est basée sur un système  
d’information des communautés à la 
base 

    
X 

  3  

 (b) Plans mis en place pour faire face 
aux risques  

    X  4  

 (c) Diversification des activités 
productives  

   X   3  

 (d) Capacité de demander et de 
recevoir de l’assistance à partir de la 
communication avec l’extérieur 
quand c’est nécessaire. 
 

    
X 

  3  

 (e) Réflexion périodique     X   3  

J. Capacité de 
gestion des 
risques associés 
au VIH/SIDA 

(a) Existence d’un plan d’action qui 
prend en compte les activités de lutte 
contre le VIH/SIDA  
 

     
X 

 4  

 b) Niveau d’information des membres 
de CVD sur l’évolution du VIH / 
SIDA dans leur communauté 

   
X 

   2  

 c) Evidence de collaboration formelle 
entre les CVD et les services de 
santé sur les questions du VIH/SIDA 

    X  4  

                                     TOTAL   2  12 12 26  
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ANNEXE I.B. 
PAQUET LEADERS 
 
Equipe B                                                                                                  District: Fodécariah                                                                
 
 
B.1 – Historique des grandes crises vécues par les populations et les stratégies de survies des ménages   
 
 
 
Ethnie: Malinké                                                           Début activités projet (année) :2002 

Grandes crises vécus par les villageois 
Période  

Causes et impacte et population affectée  Stratégies globales pour survivre  

1955 : Epidémie de variole 
 
 
 
 

- Bruit émanant des pillons pendant les nuits - Presser le bouton d’une personne atteinte, ce 
pus obtenu est introduit dans le corps d’une 
personne saine après incision (prévention) 

 
1958 – 1986 Epidémie de rougeole  
 
 
 

- Grande chaleur 
- Méconnaissance des services sanitaires 

- laver l’enfant avec l’eau froide  
- utilisation de cendre 
- interdiction de consommer les aliments 

aigres 

Invasion des cultures par les criquets 
 
 
 
 
 

Méconnue - Cérémonie de lecture de  coran 
- Utilisation des filets de pêche et mettre 

le feu en brousse. 
- Ralentir les activités agricoles. 

 

 
 
1996 Incendie du village (Plus de 250 cases brûlées) 
 
 
 
 

Feu de foyer - interdiction aux femmes d’allumer le 
feu ou de faire la cuisine au delà de 10h. 

- assistance du projet VSF (2 tonnes de 
riz) 

- aide extérieur par les ressortissants 
- assistance des villages voisins (en paille, 

en bambou, corde, argent et vivre, 
habits. 
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Grandes crises vécus par les villageois 
Période  

Causes et impacte et population affectée  Stratégies globales pour survivre  

- Prestation et crédit   
 Grand risque et difficultés pendant les accouchements - Méconnaissance 

- Non fréquentation des structures sanitaires 
(éloignement) 

- Enclavement 

- Utilisation des décoctions (feuilles de 
citron, maya) boire et se laver avec 

- Utilisation des cordelettes 
- Utilisation des lianes de barkèt 

Manque d’eau potable - Inexistence de puits 
- Manque de moyens 

- Approvisionnement à partir des points 
d’eau (mare) 

- Demande d’aide auprès de l’état 
- Réalisation d’un forage par le SNAPE 

Enherbement des champs - Phénomène naturel sous l’effet des eaux de 
ruissellement 

- Méconnue 

- Abandon des domaines cultivable 
(jachère) 

- Utilisation des herbicides et engrais 
- Respect du calendrier agricole et les 

itinéraires techniques 
Attaque des stocks (arachide, manioc) - Non respect des conditions de séchage et 

de stockage 
- Utilisation des produits chimiques  
- Utilisation de poudre de piment et 

cendre de bois 
1939 – 1977 Maladie de bétails (Bovins)  - Méconnue  - Recours aux services vétérinaires 

- Utilisation des décoction traditionnelle ( 
Trimbar, làssa, kouss é gbéregbèrè ..)  

1963 Epidémie de grippe - Poussière  - Utilisation de citron, citronnelle et du 
soukuran 

Inondation des bas fond - Pluies diluviennes, crues etc.  - Respect du calendrier agricole 
- Utilisation des semences flottantes 
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B.2. Caractéristiques des groupes vulnérables avant le projet et aujourd’hui (Fiche « 3 B ») 

 
District:    ,  
 
 

Moyennement vulnérable (a) Vulnérable (b) Très vulnérable (c) 

 Avant Aujourd’hui Avant Aujourd’hui Avant Aujourd’hui 
1. Production céréalières 
(après récolte) (estimation 
brut) 

11 Sacs de 
100kg 

8 – 7 sacs de 100kg 9 à 10 sacs de 
100kg 

3 à 6 de 100kg 3 sacs de 100kg 4 sacs de 100kg 

2. Superficies moyennes 
travaillés par ménage 
(estimation brut) 

1 ha 2 ha 1 ha 1 ha ½ ha ¼ ha 

3. Stocks (quantité 
stock/réserve pendant 
l’hivernage) 

2 à 3 sacs 100kg 5 – 6 sacs de 100kg 5 à 6 sacs 4 sacs 2 sacs de 100kg 3 sacs de 100kg 

4.a. Nombre de mois  
d’insécurité alimentaire 
(soudure) (ne mange pas leur 
plein ; on réduit le nombre 
des repas) 

3 mois juillet, 
août  Septembre 

2 mois Août 
septembre 

2 à 3 mois juillet 
Août Septembre 

3 à 4 mois juin 
septembre 

4 à 5 mois de 
juin à octobre 

3 à 4 mois de 
juillet à octobre 

4.b.….après un mauvaise 
récolte 

4 mois juin 
juillet Août 
septembre 

3 mois juillet Août 
septembre 

3 à 4  mois juillet à 
Octobre 

5 à 6 mois de juin à 
Novembre 

6 mois de juin à 
novembre 

4 à 5 mois de 
juillet à novembre 

5. Pratique du maraîchage  
 
 

Payer la main 
d’œuvre pour 
faire le 
maraîchage 

Achat des produits 
maraîchers  

Très bien pratiqué Augmenter 
 Revenu Améliorée 

10 à 15 planches 
5m2 

15 à 20 planche 
5m2 

6. Cheptel (estimation brut 
combien chaque animal) 
  

- - - - - - 

6.a. bovins 15 à 20 30 à 40 10 – 15 15 – 20 0 0 
6.b. caprin 19 à 20 20 à 25 20 – 30 40 – 50 0 0 
6.c. ovins 7 à 10 20 à 26 20 – 30 40 – 50 0 0 
6.d. volaille 10 à 11 15  50 - 60 20 - 30 3 1 
6.e. autre   - - 0 0 
6.f. bergier pour quelqu’un na na - - 0 0 
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d’autre 
 
7. Vente petits ruminants 
(pour résoudre les problèmes 
de familles) 
 
 

4 ovins 
5 caprins 

2  à 3 ovins 
3 caprins 

2 à 3 petits caprins 3 à 4 ruminants 0 0 

8. Orpaillage/activité 
mineur (indiquez si c’est sur 
place ou ailleurs dans la 
préfecture ou hors de la 
préfecture 

3 à 5 personnes 1 à 2 personnes 
(banora 
,diatifèrè,Léro ) 

  Dans la 
préfecture ( 
matagania) 

0 

9. Main d’œuvre sur place 
(paye par quelqu’un) 
 

non Non Moins Beaucoup Inexistant Inexistant 

10. Exode saisonnière pour 
la main d’oeuvre dans une 
autre partie du pays (a 
l’intérieure du Guinée) (sous 
dure) 

Non Non Moins Beaucoup Oui (mine de 
matagania) 

Oui travail 
champêtre 
(Geuckedou, 
Macenta et 
Banakoro) 

11. Exode saisonnière pour 
la main d d’oeuvre dans un 
pays hors de Guinée (sous 
dure) (Angola, CI, Liberia, S. 
Leone, etc.) 

Non Non Peu Modérée Non Non 

12. Exode pour le 
commerce a l’extérieur (très 
développé—Conakry, CI, 
Togo)—si travaille comme 
main d’œuvre avec l’idée de 
créer une commerce a 
l’extérieure 

Non Non Peu Modérée par défaut 
des moyens 

Oui  Oui ( Petit 
commerce au 
niveau des mines) 

13. Aide /Investissements 
des parents ressortissants  
 

1 à 2 ménage 0 ménage   Non Non 

14. Crédit de la soudure 
 
 

non Non   50 000 à 100 000 
GNF 

100 000 à 150 
000 GNF 
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15. Commerce (estimation 
brut du % des ménages qui 
font le commerce locale ou 
dans les grands marches de la 
région) 

3 à 4 ménage 6 à 8 ménage 5% à 6% 70% à 80% 0% 0% 

---------------15.a.grand 
commerce (marches 
régionale) (par les femmes, 
les jeune, ou le Chef du 
ménage) 

2 ménages 4 à 5 ménages 0% 3% à 4% 0% 0% 

-------------15.b.petit 
commerce (au niveau 
village—par les femmes, les 
jeune, ou le Chef de ménage) 

80% de 
Ménages 

100%  Ménage 10% 90% 0% 2% 

------------15.c.de bétail –
bovin 

2 ménages 3 ménages 2% 5% à 10% 0% 0% 

----------15.d. de petits 
ruminant 

4 ménages 6 à 10 ménages 0% 3%  à 4% 0% 0% 

16. Statut matrimonial 
(écrivez le nombre moyen des 
femmes dans la ménage : 
1 femme, 2 femmes, 3+ 
femmes, etc) 

3 à 4  Femmes 4 Femmes 2 à 4  1 à 3 2 Femmes 1 à 2 Femmes 

17. # résidents (estimation 
brut moyenne nombre des 
personnes résidents) (#) 

1280 1080 - 1080 1470 1440 

18. % des membres de 
résidents qui réside dans le 
village  (%) 

85% 75% 80% 65% 100% 96% 

19. # membres actives 
(estimation brut moyen) (#) 

2 à 3 Personnes 3 à 4 personnes 25% 30% 30% 5% 

20. Niveau de participation 
dans les activités du projet 
par groupe vulnérable 
(Maraîchage ? suivi de 
croissance ? FFW ? GF ?) 

Non 10% peu Beaucoup Néant Oui 

21. % Enfants scolarisés  
(nombre d’enfants enregistrés 

Primaire       60 
Secondaire   5 

Primaire       280 + 
Secondaire   20 

5% 80% Primaire      2-3 
Secondaire   0 

Primaire       2-6 
Secondaire   0 
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à l’école primaire ? Lycée ? 
collège ? université) 
 

Supérieur     2 Supérieur     3 Supérieur    0 Supérieur     0 

22. Eau : Accès à l’eau 
potable 

L’inexistant L’existant L’inexistant Très insuffisant Non Très insuffisant 

23. Transport  typique : 
Auto, Moto, Vélo, Pied 

Pied - Vélos Vélo, Motos et 
Auto 

Pied, Vélo Pied, Vélo, moto Pied Pied et vélo 

24. Habitat 
-Case traditionnelle (case en 
paillote)  
-Case  améliores (case 
amélioré 
-Maison en tôle 

Case améliorée Case améliorée, 
maison en dur 

Case traditionnelle Case améliorée  Case 
traditionnelle 

Case 
traditionnelle 

25. Pèlerinage (a la Mecque) 
 
 

1 à 2 personnes 3 à 5 personnes 
avec appuis 
extérieurs 

Inexistant Peu avec appui 
extérieur 

Non Non 
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B.3. Changement de statut de vulnérabilité 
 
 
 

Vulnérabilité Facteurs favorisants Facteurs défavorisant 
Très vulnérable 
 
 
Passage de la catégorie très 
vulnérable à vulnérable 
 
 
 
 
 
 

- Diversification alimentaire 
- connaissance des itinéraires 

techniques 
- surveillance des récoltes 
- utilisation des engrais 
- accès aux crédits rotatifs 
- existence d’une boutique 

villageoise 
- la mise en place des AGR 

- insuffisance de petit outillage 
agricole 

- manque de décortiqueuse 
- méconnaissance des méthodes 

de conservation de produits 
locaux 

- accès difficile aux produits 
phytosanitaire 
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B.4.  Caractéristiques des stratégies de la gestion des risques des différents groupes 
vulnérable, avant le projet, aujourd’hui et pour l’avenir (pour chaque groupe vulnérable)  
 
 
 
Moyennement vulnérable                              

 
Type de Risques Stratégies avant Stratégies aujourd’hui Stratégies dans le futur 

 
Les Malades de PEV 

- Rougeole 
- Diarrhée 
- Coqueluche 

 
 
 
 

Solution de tamarin 
Sable chaud 
Utilisation décoction 
(écorce, feuille) 

Recourir aux services 
sanitaires  
Formation des AC 
Distribution des VITA 
vaccines 

Eradication Prévention 
Sensibilisation  

 
Analphabétisme 
 
 
 
 

 ras Sensibilisation 
Fréquentation des centres 
d’alphabétisation (Projet)  

Renforcement des capacités des 
formateurs à la base 
Transfert de compétence  
 

 
 
Appauvrissement des 
sols 
 
 
 

RAS Apporte de fumier  
Rotation de culture  
Utilisation des intrants 

Faire le compostage  
Labour/enfouissement 
Utilisation des engrais verts 
jachère 

 
 
Vol de bétails 
 
 
 
 

RAS implication des autorités 
compétentes  dans la gestion 
du vol 

Mise en place d’un comité de 
surveillance  
Réglementation de la vente des 
bétails 

 
Divagation des 
animaux 
 
 
 
 

RAS Application des sanctions  
Gestion des foins 
Pratique des feux précoces 

Promotion des haies vive 
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B.5.  Caractéristiques des stratégies de la gestion des risques des différents groupes 
vulnérable, avant le projet, aujourd’hui et pour l’avenir (pour chaque groupe vulnérable)  
 
 
Vulnérable                       
 

Type de Risques Stratégies avant Stratégies aujourd’hui Stratégies dans le futur 
 
Rougeole 
 
 
 
 
 

- Donner les choses 
aigres, le miel sorgho 

 

Disparition suite à la 
vaccination 

Sensibilisation 

 
Coqueluche  
 
 
 

Griller l’escargot et donner à 
l’enfant 

Vaccination au centre de 
santé  

Sensibilisation  

Incendie du village 
en 1996 

- Faire recourt aux voisins 
- Appui des ressortissants  
- Appui des Vétérinaires Sans 
Frontière pour 2T de riz 
- Recourt à la prestation  

Faire recourt au 
Gouvernement, ONG,  
ressortissant et voisins.  

Faire recourt au 
Gouvernement, ONG,  
ressortissant et voisins.  

 
 
Gales 
 
 

- Utilisation des décoctions 
- Utilisation du savon noir 
traditionnel 
- Recourt à la médicine 
traditionnelle  

Faire recourt aux services 
sanitaires. 

Faire recourt aux services 
sanitaires. 

Maladie des bétails  
 

RAS -Faire recourt aux 
vétérinaires 
-auxiliaires 

-Faire recourt aux vétérinaires 
-auxiliaires 

Tétanos 
 

-talisman 
-utilisation des versets 
 

-Aller au CS pendant la 
grossesse et vacciner le 
nouveau né 
 

-Allez au CS pendant la 
grossesse et vacciner le 
nouveau né 
 

Diarrhée -attacher un cordelet sur la 
hanche de l’enfant 
-récitation des versets 
-préparation de la farine et 
donner à l’enfant 
-donner des feuilles de goyave 
à l’enfant 

-aller au CS  
-TRO/SRO avant d’aller au 
CS 

-aller au CS  
-TRO/SRO avant d’aller au CS 
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B.6. Caractéristiques des stratégies de la gestion des risques des différents groupes 
vulnérable, avant le projet, aujourd’hui et pour l’avenir (pour chaque groupe vulnérable)  
 
 
Très vulnérable              
 

Type de Risques Stratégies avant Stratégies aujourd’hui Stratégies dans le futur 
Incendie  - Aide communautaire pour la 

construction de case 
- Aide alimentaire effectuel par 
la communauté aux victimes 
-Travail contre 
nourriture/argent 
-Exode a la recherche de 
l’argent pour la survie 
- Renvoi des femmes dans leurs 
familles 
- Aide des ressortissants 
- Prendre des crédits 
  

 - Respecter les lois concernant 
l’utilisation du feu de ménage 
- Construire des cases à dalle 
- Associer le projet pour lutter 
contre ce fléau en envoyant des 
matériaux et vivres 

 
 
Faible production du 
aux moyens 
 
 

- recourt à la prestation 
- survivre à partir des entraides 

- recourt à la prestation 
- crédit contre 
nourriture/argent 

- demande d’aide au projet 
pour la semence, le matériel et 
appui technique 
-diversifier la production 
- demande de crédit pendant la 
période de culture 
 

Dysenterie Recourt à la pharmacopée  - visite des postes de santé 
 

- visite régulière au poste de 
santé 
-Boire l’eau potable 
-appliquer l’hygiène 

Paludisme Recourt à la pharmacopée - visite des postes de santé 
- sensibilisation contre 
l’auto médication 

- assainissement du village 
- achat et utiliser les 
moustiquaires 
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B.7. Utilisation courante du FSCCI et MAHFP dans les villages du projet 
 

B.5. SWOT Utilisation du MAHFP et FSCCI au niveau du village 
 Forces Faiblesses Opportunités Risques Recommandations 

pour le 
renforcement de 
l’utilisation au 
niveau du village  

MAHFP comme outil 
pour mesurer 
l’insécurité 
alimentaire dans 
l’ensemble 
 

Connaissance des 
moments de sécurité et 
d’insécurité pour prévenir 

- méconnaissance de 
l’outil 

- l’existence des CVD, 
GF/GA 

 - Recyclage des 
groupes cibles afin 
de s’approprier de 
l’outil 

MAHFP comme outil 
pour identifier les 
groupes vulnérables 
 

- Permet des 
classer les trois 
catégories  

- Transfert des 
compétences aux 
niveaux des 
vulnérables et très 
vulnérables 

Méconnaissance de 
l’outil  

L’Existence du CVD, 
GF/GA 

 Recyclage des 
groupes cibles afin 
de s’approprier de 
l’outil 

FSCCI comme outil 
pour mesurer la 
capacité 
communautaire 
 

Transfert des compétences  
Permit de mesurer la 
capacité organisationnelle 
communautaire  

Méconnue par la 
majorité de  la 
communauté 

L’Existence du CVD, 
GF/GA 

 Recyclage des 
groupes cibles afin 
de s’approprier de 
l’outil 

FSCCI comme outil 
pour mesurer les 
stratégies 
communautaires de 
mesurer les risques  

- Produire beaucoup 
- Diversification de la 
production 
- Introduction des 
semences améliorées  
- Respect du calendrier 
agricole 
- Entraide 
- Demande d’aide auprès 
des ressortissants 
- Introductions des AGR  

Méconnue par la 
communauté l’ 

L’Existence du CVD, 
GF/GA 

 Recyclage des 
groupes cibles afin 
de s’approprier de 
l’outil 
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B.8. Indice de capacité des risques (FSCCI risques/SIDA) 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

  Nul 
(0) 

Faible
(1) 

Moyen 
(2) 

Assez 
Bien 
(3) 

Bien 
(4) 

Excellent 
(5) 

Note Observations 

I. Habilite 
d’analyser et de 
gérer le risque et 
la vulnérabilité 

(a) Analyse continue des risques et 
vulnérabilité est basée sur un système  
d’information des communautés à la 
base 

   
X 

   2  

 (b) Plans mis en place pour faire face 
aux risques  

  X    2  

 (c) Diversification des activités 
productives  

   X   3  

 (d) Capacité de demander et de 
recevoir de l’assistance à partir de la 
communication avec l’extérieur 
quand c’est nécessaire. 

 X     1  

 (e) Réflexion périodique   X     1  

J. Capacité de 
gestion des 
Risques associés 
au VIH/SIDA 

(a) Existence d’un plan d’action qui 
prend en compte les activités de lutte 
contre le VIH/SIDA  

   X   3  

 b) Niveau d’information des membres 
de CVD sur l’évolution du VIH / 
SIDA dans leur communauté 

 X     1  

 c) Evidence de collaboration formelle 
entre les CVD et les services de 
santé sur les questions du VIH/SIDA 
 

 X     1  

TOTAL  4 4 6   14  
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ANNEXE I.C. 
PAQUET LEADERS  
 
Equipe C District: Tinkisso                                   
 
C.1 :   Historique des grandes crises vécues par les populations et les stratégies de survies des ménages   
Ethnie: Malenké           Début activités projet (année) : _______________ 

Grandes crises vécus par les villageois 
Période  

Causes et impacte et population affectée  Stratégies globales pour survivre  

Epidémie de rougeole - 1978 
 
 
 
 

Augmentation de la mortalité infantile. 39 enfants 
n’avaient pas survécues. Tranche d’age compris 
entre 1 et 6 ans. La population cible était méconnue. 

Instillation du jus de tombi sur les yeux. 
Instillation du jus de citron sur les yeux. 
Faire boire le jus de tombi et également le miel. 
Apres 3 jours d’éruption, les communautés 
mettaient la cendre sur le cador du malade. 
A travers une mission de l’Unicef, il a été 
conseillé à la communauté de faire un bain froid 
au malade. L’avènement de Africare a renforcé 
cette stratégie à travers l’appui des structures de 
santé dans les activités de vaccination. 

Epidémie de variole – 1955 
 
 
 

L’impact sur la population était très extrême car 
aucune couche n’était épargnée.  

Même stratégie que la rougeole en plus de 
l’isolement des malades pour éviter la contagion 

Survenue de l’inondation des champs – 1993 
 
 
 
 

37 ménages ont été victimes sur environ 100 
ménages. 

Les produits de pêche étaient vendus pour l’achat 
des vivres. 
Les produits de cueillette et maraîchers servaient 
pour la nourriture. 

Survenue d’incendie – 1975 
 
 
 
 

64 cases et 18 greniers avaient été brûlés Redéploiement des bras valides pour la réfection 
des cases. 
Approvisionnement par les autorités 
administratives d’alors en vivre à base de sorgho 
avec un prix subventionné de 500 syllis le sac de 
100kg. A noter que le sac n’était pas livré à la 
vente mais plutôt destiné aux indulgents, 
notamment les aveugles. 
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C.2 . Caractéristiques des groupes vulnérables avant le projet et aujourd’hui (Fiche « 3 B »)4 
  

District:    ,  
 
 

Moyennement vulnérable (a) Vulnérable (b)5 Très vulnérable (c) 

 Avant Aujourd’hui Avant Aujourd’hui Avant Aujourd’hui 
1. Production céréalières 
(après récolte) (estimation 
brut) 

4 -5 sacs 15 – 20 sacs6 25 sacs 30 sacs Nourriture 2 sacs de 50kg 

2. Superficies moyennes 
travaillés par ménage 
(estimation brut) 

1 Ha 3,5 Ha 1,5 Ha 3 ha 1/3 ha 1 ha 

3. Stocks (quantité 
stock/réserve pendant 
l’hivernage) 

2 sacs 10 sacs 5 sacs 10 sacs 0 1 sac de 50 kg 

4.a. Nombre de mois  
d’insécurité alimentaire 
(soudure) (ne mange pas leur 
plein ; on réduit le nombre 
des repas) 

4 mois 3 mois 4 mois 3 mois 10 mois (dec à 
sept) 

6 mois (janv à 
sept) 

4.b.….après un mauvaise 
récolte 

8 mois 6 mois 7 sacs 10 sacs 11 mois 5 mois 

5. Pratique du maraîchage  
 

 

Pratiques 
traditionnelles 

Pratiques modernes 40.000 FG recette 60.000 – 70.000 
recettes 

2 buts7  

6. Cheptel (estimation brut     0 1 

                                                 
4 Il faut noter que les groupes très vulnérables et vulnérables ont donné des réponses pour les 3 catégories de vulnérabilité, mais seulement les réponses de leur catégorie respective 
sont rapportées ici. 
5 Note de l’enquêteur: cette communauté possède des énormes potentialités de base et elles sont déjà habitués à faire face aux risques éventuels. Mais compte tenu de leurs faibles 
revenus, ne parviennent pas à les résoudre. Elle renferme des structures de développement local qui réalisent des activités génératrices de revenus. Elle entretient des relations avec 
leurs ressortissants.  
6 Causes de l’augmentation des rendements : appui technique des agents du projet ; le respect du calendrier agricole ; le choix des variétés résistantes à l’inondation ; l’application des 
engrais chimiques. 
7 Certains avaient les moyens avant, mais ne faisant pas de maraîchage même aujourd’hui, tout est courage. Pour les volailles, c’est très variable par rapport à l’épidémie, il en est de 
même pour les autres. Avant très organisé par rapport au surveillance des animaux. Pour tout le village il y avait seulement 2 personnes qui faisaient le parcage et ils étaient payés en 
raison de 500 FG par tête mensuellement. 
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combien chaque animal) 
  
6.a. bovins 4 – 5 20 – 25 5 7 0 1 
6.b. caprin 0 – 5 12 – 20     
6.c. ovins 0 – 5 12 – 20 0 3   
6.d. volaille 0 – 5 20 – 25 10 20   
6.e. autre       
6.f. bergier pour quelqu’un 
d’autre 
 

      

7. Vente petits ruminants 
(pour résoudre les problèmes 
de familles) 
 
 

0 1 – 3 0 1 Pas de vente – ils 
s’endettaient 

Vente de 
marchandise et 
non de ruminants 

8. Orpaillage/activité 
mineur (indiquez si c’est sur 
place ou ailleurs dans la 
préfecture ou hors de la 
préfecture 

25% (ailleurs) 40% (ailleurs) 70% 40% dans la 
préfecture 

40 4 

9. Main d’œuvre sur place 
(paye par quelqu’un) 
 

20 %  10 % 50% 30% 15 5 

10. Exode saisonnière pour 
la main d’oeuvre dans une 
autre partie du pays (a 
l’intérieure du Guinée) (sous 
dure) 

10% 0% 70% 0% 0 0 

11. Exode saisonnière pour 
la main d d’oeuvre dans un 
pays hors de Guinée (sous 
dure) (Angola, CI, Liberia, S. 
Leone, etc.) 

10% 20% 0% 10% 0 0 

12. Exode pour le 
commerce a l’extérieur (très 
développé—Conakry, CI, 
Togo)—si travaille comme 
main d’œuvre avec l’idée de 

0 0   0 0 
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créer une commerce a 
l’extérieure 
13. Aide /Investissements 
des parents ressortissants  
 

0 5%   0 0 

14. Crédit du soudure 
 
 

60% 10% 60% 20% 70 55 

15. Commerce (estimation 
brut du % des ménages qui 
font le commerce locale ou 
dans les grands marches du 
région) 

5% 40% 10% 30% 70 60 

---------------15.a.grand 
commerce (marches 
régionale) (par les femmes, 
les jeune, ou le Chef du 
ménage) 

0% 0% 0% 10% 0 0 

-------------15.b.petit 
commerce (au niveau 
village—par les femmes, les 
jeune, ou le Chef de ménage) 

0% 20% 30% 50% 0 5 

------------15.c.de bétail –
bovin 

0% 0% 5 7 0 1 

----------15.d. de petits 
ruminant 

0% 3% 0 3 0 1 

16. Statut matrimonial 
(écrivez le nombre moyen des 
femmes dans la ménage : 
1 femme, 2 femmes, 3+ 
femmes, etc) 

1 = 50% 
2 = 20% 
3 = 30% 

1 = 40% 
2 = 40% 
3 = 20% 

2 2 à 3 0 1 

17. # résidents (estimation 
brut moyenne nombre des 
personnes résidents) (#) 

 1145 6 13 0 0 

18. % des membres de 
résidents qui réside dans le 
village  (%) 

100% 1145   Ne sait pas Ne sait pas 

19. # membres actives  700 100% 100% 20 17 
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(estimation brut moyen) (#) 
20. Niveau de participation 
dans les activités du projet 
par groupe vulnérable 
(Maraîchage ? suivi de 
croissance ? FFW ? GF ?) 

Néant 
Aucune de ces 
activités 

Maraîchage, suivi, 
GF (tous) 

0% 100% 3 1 

21. % Enfants scolarisés  
(nombre d’enfants enregistrés 
à l’école primaire ? Lycée ? 
collège ? université) 
 

10% 48% 10% 100% 5 10 

22. Eau : Accès à l’eau 
potable 

0 Tous ont accès 
aujourd’hui8 

10% 100% 0 0 

23. Transport  typique : 
Auto, Moto, Vélo, Pied 

Pied, vélo Pied, vélo, moto Pied Moto, vélo Pied  Pied 

24. Habitat 
-Case traditionnelle (case en 
paillote)  
-Case  améliores (case 
amélioré 
-Maison en tole 

Case 
traditionnelle 

25% - tôle 
25% - amélioré 
50% - traditionnel 

 Case améliorée 
Maison en tôle 

Case 
traditionnelle 

Case 
traditionnelle 

25. Pèlerinage (a la Mecque) 
 
 

1% 1 personne pour 
tout le village 

10% 20% 0 0 

 

                                                 
8 Il y avait un forage avant le projet mais pas consommé par tout le monde 
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C.3. Changement de statut de vulnérabilité 
 
 

Vulnérabilité Facteurs défavorisant Facteurs favorisant 
Très vulnérable 
 
Passage de catégorie très 
vulnérable à vulnérable 
 
 
 
 
 
 

Maladie (cécité) ; Avant le passage, les 
facteurs défavorisant étaient la maladie de 
l’époux (devenu aveugle) ; la dame n’avait 
pas le moyen. 

Le couple faisait petit à petit 
l’agriculture jusqu'à ce que un des fils 
est parti à l’extérieur et a gagné assez de 
moyen pour faire sortir les parents de la 
pauvreté. 
 
  

 
 

Note : De façon générale dans ce village, ceux qui font le passage d’une catégorie vulnérable à une catégorie moins 
vulnérable respectent le calendrier agricole, reçoivent des formations et équipements et consultent souvent les services 
sanitaires. 
Les facteurs favorisant un passage vers une catégorie plus vulnérable sont entre autres: le manque de main d’œuvre, de 
matériel de travail, une faible revenue, le manque de cheptel, le manque d’information et les calamités naturelles.  
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PAQUET GROUPE VULNERABLE 
 
C.4.  Caractéristiques des stratégies de la gestion des risques des différents groupes vulnérable, 
avant le projet, aujourd’hui et pour l’avenir (pour chaque groupe vulnérable)  
 
Encerclez LA GROUPE ENQUETE  (UNE FICHE PAR GROUPE): 
 
Moyennement vulnérable                 
 

Type de Risques Stratégies avant Stratégies aujourd’hui Stratégies dans le futur 
Rougeole 
 

Isolation Visite centre de santé ; 
Vaccination 
 

Visite centre de santé 

Insuffisance d’eau potable 
 
 
 
 

Nettoyer les puits ; 
Creuser plus profondément les 
puits traditionnels ; 
Aller très loin aux rivières 

Ce problème n’existe plus 
aujourd’hui à cause du 
projet 

Augmenter le nombre de puits 
à  travers les cotisations 

Migration d’oiseaux qui 
détruisent les champs 
 

Mobilisation des membres de 
famille pour chasser les oiseaux 
des champs 

Même stratégie Même stratégie 

Epidémies de petits ruminants 
 

Décoction des feuilles et des 
arbres 

Recours aux services 
d’élevage ; 
Vaccination et traitement 
avec le vétérinaire 

 

Inondation 
 
 
 
 

Aucune Respect du calendrier 
agricole ; 
Choix de variété résistante 

Respect du calendrier agricole ; 
Variété résistante 

Insuffisance d’infrastructure 
scolaire 
 

Construction d’un hangar Participation à la 
construction d’une école 

Mobilisation des ressources et 
recherche d’aide 

Incendie 
 

Interdiction de feu pendant la 
journée, de 10h à 17h. 

Même mesure qu’avant plus 
assainissement9 

Construction en tôle ; 
Assainissement, amende 

Divagation des animaux 
 

Parcage  
Interdiction 

Parcage 
Sensibilisation 

Parc collectif 
sensibilisation 

                                                 
9 Les mesures sont en vigueur, à savoir : interdiction d’allumer le feu de 10H a 17H ; nettoyer l’alentour des 
concessions ; construction de maison en tôles (si possible) ; sensibilisation et sanction 
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C.5. Caractéristiques des stratégies de la gestion des risques des différents groupes vulnérable, 
avant le projet, aujourd’hui et pour l’avenir (pour chaque groupe vulnérable)  
 
               
Vulnérable                       
 

Type de Risques Stratégies avant Stratégies aujourd’hui Stratégies dans le futur 
Rougeole 
 
 
 

Pas de visite mutuel ; 
Boire du jus de tamarin + citron 

Vaccination ; 
Stratégie avancée ; 
CPN 

Renforcer les stratégies 
d’aujourd’hui 
 

Coqueluche 
 

Décoction et consommation 
des arbres (pourguere, Kolo-
kolo) 

Vaccination ; 
Stratégie avancée 

Vaccination ; 
Stratégie avancée 

Diarrhée 
 
 
 
 

Préparer les fleurs de banane + 
poulet et donner au malade 

Consommation de SRO ; 
Fréquentation des structures 
sanitaires 

Consommation de SRO ; 
Fréquentation des structures 
sanitaires 

Invasion des criquets 
 
 
 
 
 

Prière et bénédiction Pulvériser par des produits 
phyto- sanitaire 

 

Inondation 
 

Vente de bétail ; 
Exode vers les mines 

Vente de bétail ; 
Maraîchage ; 
SOS des ressortissant 

Multiplier les activités 
génératrices de revenus 
 

Perturbation pluviométrique 
 

Aucune stratégie Aucune stratégie Aucune stratégie 

Maladie du bétail 
 

Talissement + médicaments 
traditionnels 

Vaccination ; 
Formation des auxiliaires 

Créer une relation entre 
auxiliaire des services 
compétente 
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C.6. Caractéristiques des stratégies de la gestion des risques des différents groupes vulnérable, 
avant le projet, aujourd’hui et pour l’avenir (pour chaque groupe vulnérable)  
                     
 
Très vulnérable              

 
Type de Risques Stratégies avant Stratégies aujourd’hui Stratégies dans le futur 

Maladies des enfants/ rougeole 
 
 
 
 

Jus de tamarins + l’eau fraîche 
(laver tout le corps), la sève de 
palmier à boire, le miel (à boire 
aussi + application locale) 

Vaccination 
Sensibilisation 
Référence 

Méningite 
 
 
 
 

Aucun moyen  Vaccination ; 
Sensibilisation 

Diarrhée 
 

Feuille (kignekigne ou wala 
yiri) broyer et donner à boire ; 
Jus d’écorce (soun sounningbe) 

Donner SRO ; 
Urgence vers l’hôpital 

Fièvre 
 
 
 
 

Massage du corps avec le 
beurre de karité + verset ; 
Feuille de Dafsagba à broyer et 
donner à boire 

Laver l’enfant avec l’eau 
froide puis l’envoyer à 
l’hôpital 

Insuffisance d’eau 
 

Chercher l’eau à 2km ; 
Creusage des puits traditionnel 
par la communauté (10 puits)  

Protéger les puits donner par 
le projet ; 
Faire la demande auprès des 
chefs du village pour aider à 
avoir d’autres puits auprès 
du projet 

Destruction des champs par les 
criquets 
 
 
 
 

Aucun moyen de lutte, seul le 
moyen préventif en implorant 
Dieu 

Se donner les mains 
d’acheter les insecticides, 
pomper les champs en cas 
d’attaque 

Inondation des champs (1994-
2000) 
 

Aucun moyen Barrer les cours d’eau vers 
l’aval à l’aide des machines 
pour éviter les dégâts 

Vents violents répétitifs à 
saison pluvieuse 
 

Prière, sacrifice durant 
beaucoup de jours 

Reboisement, interdire les 
coupes abusives de bois 

Exode rural (1994-2000) Maraîchage pour ne pas bouger 
Pêche 
Récolte du miel 
Cueillette 
Manger les substituts 

Suivre les instructions 
techniques données par le 
projet dans l’agriculture, 
dans l’information et la 
santé, faire le maraîchage, la 
pêche, créer les associations 
des jeunes pour la pêche, 
pour l’agriculture 

Incendie des champs (1960) Mettre le feu bien avant que les 
herbes soient sèches ; 
Sensibilisation pour la 
protection de la foret ; 
Association des jeunes pour la 
protection forestière ; 
Amande sur les fauteurs 

Feu précoce ; 
Sanction par rapport au feu 
de brousse 

Incendie dans le village (moitié 
du village 1983) 

Interdiction de cuisiner après 
10h. 

Interdiction de cuisiner ; 
Sanction sur les fauteurs 

De façon général, pour lutter 
contre tous ces problèmes, il y 
a lieu d’augmenter les 
connaissances, d’augmenter le 
nombre de groupements, 
renforcer les stratégies actuels 
de lutte pour gagner le combat 
de demain, renforcer les 
sanctions actuels pour le 
lendemain meilleur, renforcer 
le lien entre le projet et la 
communauté pour l’avenir 
durable 
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Type de Risques Stratégies avant Stratégies aujourd’hui Stratégies dans le futur 
Maladie des volailles Mettre des décoctions dans 

l’eau (Djala et les petits 
piments), déchets des 
phacochères, mettre le nid de la 
perdrix dans l’eau où boivent 
les poulets 

Vaccination avant la 
maladie 

Maladie des animaux (charbon) 
1996 

Mettre les fers au feu et les 
faire passer sur tout le corps 

Vaccination avant la 
maladie 

L’analphabétisme Formation des groupes de 
jeunes (plus de 10) les confier à 
un jeune qui sait lire et écrire 

Mettre les enfants à l’école 
dés l’age de 6 ans ; 
Création des associations 
des adultes pour 
l’alphabétisation (langue 
française) 

Difficultés liées à 
l’accouchement 

Feuille de papaye +citron, 
donner le jus à boire, dans le 
cas échéant envoyer a l’hôpital 

Vaccination avant 
l’accouchement (tétanos) ; 
Vaccination après 
(vitamine A); 
Référence vers le CS 
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C.7. Utilisation courante du FSCCI et MAHFP dans les villages du projet 
 

B.5. SWOT Utilisation du MAHFP et FSCCI au niveau du village 
 Forces Faiblesses Opportunités Risques Recommandations pour le 

renforcement de 
l’utilisation au niveau du 
village  

MAHFP comme outil 
pour mesurer 
l’insécurité 
alimentaire dans 
l’ensemble 
 

Maîtrise du calendrier 
agricole 
 

Selon les interviewés, il 
n’y a pas de faiblesses 

Prévention de la soudure à 
partir de la gestion des 
stocks ; 
Connaissance des 
opportunités ; 
Diversification culturale 
ainsi que la diversification 
alimentaire. 

Néant  

MAHFP comme outil 
pour identifier les 
groupes vulnérables 
 

Catégorisation des 
différents groupes de 
vulnérabilité ; 
Augmentation de la 
capacité des communautés 
à améliorer leurs statuts de 
sécurité alimentaire. Cet 
outil conscientise 
également les différents 
groupes vulnérables. 

Frustration sociale  Prise de conscience des 
groupes vulnérables 

Méfiance dans la 
libre expression 

Discrétion des informations 
concernant les plus 
vulnérables 

FSCCI comme outil 
pour mesurer la 
capacité 
communautaire 
 

Respect des grandes 
recommandations de la 
MARP ; 
Soutien des activités de 
développement 
communautaire ; 
Elaboration des plans 
d’action communautaire ; 
Exécution et suivi des 
plans d’actions 
communautaire ; 
Evaluation des plans 
d’action en ressortant les 

Néant Bonne connaissance des 
stratégies 
de développement 
communautaire ; 
L’autopromotion 
villageoise ; 

Néant Poursuite de l’élaboration 
des plans d’action 
communautaire ; 
L’implication et la 
participation effective de 
toute la communauté depuis 
l’élaboration jusqu'à la mise 
en œuvre des plans d’action. 
communautaire 
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difficultés et les 
suggestions. 

FSCCI comme outil 
pour mesurer les 
stratégies 
communautaires de 
mesurer les risques  

Mobilisation sociale ; 
Analyse situationnelle par 
cas. 

Néant  Néant Poursuite des activités de 
sensibilisation auprès de la 
communauté 
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C.8 : Indice de capacité des risques (FSCCI risques/SIDA) 
 

  Nul 
(0) 

Faible
(1) 

Moyen 
(2) 

Assez 
Bien 
(3) 

Bien 
(4) 

Excellent 
(5) 

Note Observations 

I. Habilite 
d’analyser et de 
gérer le risque et 
la vulnérabilité 

(a) Analyse continue des risques et 
vulnérabilité est basée sur un système  
d’information des communautés à la 
base 

     
X 

 4  

 (b) Plans mis en place pour faire face 
aux risques  

    X  4  

 (c) Diversification des activités 
productives  

    X  4  

 (d) Capacité de demander et de 
recevoir de l’assistance à partir de la 
communication avec l’extérieur 
quand c’est nécessaire. 
 

    X  4  

 (e) Réflexion périodique    X    2  

J. Capacité de 
gestion des 
risques associés 
au VIH/SIDA 

(a) Existence d’un plan d’action qui 
prend en compte les activités de lutte 
contre le VIH/SIDA  
 

     
X 

 4  

 b) Niveau d’information des membres 
de CVD sur l’évolution du VIH / 
SIDA dans leur communauté 
 

      
X 

5  

 c) Evidence de collaboration formelle 
entre les CVD et les services de 
santé sur les questions du VIH/SIDA 
 

    X  4  

                                         TOTAL    2  24 5 31  
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ANNEXE I.D. 
PAQUET LEADERS  
 
Equipe A  District  N’Dema    
 
A.1.  Historique des grandes crises vécues par les populations et les stratégies de survies des ménages   
 
 
Ethnie: _Malenké           Début activités projet (année) : 2004 
Grandes crises vécus par les villageois 
Période  

Causes et impacte et population affectée  Stratégies globales pour survivre  

 
1975 Pneumonie bovine 
 
 
 
 

Causes : 
       - Fait naturel  

- Sous l’effet des trafiquants de bétails vers la 
foret 
- Consommation de la viande contaminée 
- Le charbon bactérien 

 
Impact : 

- pauvreté 
- abandon des études 
- prise de crédit 
- exode  
- faim 

- Recours au service vétérinaire 
- Utilisation des écorces et talismans 

1954 Epidémie de rougeole 
 
 
 
 

Cause : 
- Contamination par le contacte entre les femmes 
ayant des enfants malades avec les femmes ayant les 
enfants saints 
 
Impact : 
- diminution des nombres de bras valides 
-malnutrition 

- Utilisation des feuilles de haricot 
- Donner à boire de l’eau chaude 
- Enrouler l’enfant dans le sable chaud 

2000 Diarrhée  
 
 
 

Cause : 
- Consommation de l’eau souillée, non potable 
 
Impact : 

- Utilisation des racines et écorce des certaines 
plantes médicinales  
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Grandes crises vécus par les villageois 
Période  

Causes et impacte et population affectée  Stratégies globales pour survivre  

 
 
 

- diminution du nombre d’enfants et de bras valides 
- malnutrition chronique 
 
 

Vol de bétail 
 

Cause : 
- Mangue d’activités génératrice de revenu 
Impact : 

- Pauvreté 
- Famine 
- Divorce  
- Facilite la délinquance 

- Faire des pâturages collectifs 
- Garder les bétails 

1947 Apparition des criquets pèlerins Cause : 
- Phénomène naturel 
 
Impact : 
- famine 
- destruction du couvert végétale et des champs 

Mobilisation des membres de la communauté 
pour surveiller les champs en utilisant des 
branches de plantes comme fouets 
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A.2. Caractéristiques des groupes vulnérables avant le projet et aujourd’hui (Fiche 
« 3 B ») 
  
District:      
 
 

Moyennement vulnérable 
(a) 

Vulnérable (b) Très vulnérable (c) 

 Avant Aujourd’hui Avant Aujourd’hui Avant Aujourd’hui 
1. Production 
céréalières (après 
récolte) (estimation 
brut) 

5-10 sacs 10-14 sacs 2 sacs 
 

15 sacs 
 

6 sacs  
 

3 sacs   
 

2. Superficies 
moyennes 
travaillés par 
ménage (estimation 
brut) 

2-3 ha 1.5-2.5 ha10 0.5 ha 2 ha 0.2 ha 0.25 ha11 

3. Stocks (quantité 
stock/réserve 
pendant 
l’hivernage) 

2 sacs 5-6 sacs 0.5 sac 4 sacs 1 sac 0.5 sac 

4.a. Nombre de 
mois  d’insécurité 
alimentaire 
(soudure) (ne 
mange pas leur 
plein ; on réduit le 
nombre des repas) 

6 mois 4 mois 10 mois 8 mois 6 mois 7 mois 

4.b.….après un 
mauvaise récolte 

7 mois 6 mois 11 mois 9 mois 6 mois 7 mois 

5. Pratique du 
maraîchage  
 
 

Feuilles 
d’épinard 
Feuilles de 
patate 

Aubergine, 
oignons, 
carotte, 
gombo, 
tomate, 
laitue, 
concombre12 

- Mélanges des 
spéculations 
- Non-respect 
du calendrier 
agricole 

Pas de mélange 
de 
spéculations13  

Pas de 
maraîchage 

Pratique le 
maraîchage14 

6. Cheptel 
(estimation brut 
combien chaque 
animal) 
  

      

6.a. bovins 5-7 10-15 4 11 0 0 
                                                 
10 Avant le projet, les grandes superficies sont cultives, mais moins de rendements. Pendant le projet, moins 
de superficies, mais plus de rendements. 
11 Les superficies sont très limites due a la divagation et a la pénibilité des clôtures. Ne disposent aucun 
moyen de cultiver le riz ou autres céréales. Ils vivent exclusivement des tapades. 
12 Avant le projet, peu de spéculation. Pendant le projet, plusieurs spécialités avec les itinéraires techniques 
13 Avant: non respect des itinéraires techniques, mélange des spéculations culturales, rendement faible, 
manque d’eau, attaque de sauterelles 
Aujourd’hui : pas de mélange de spéculation, respect des itinéraires, introduction des semences améliorées, 
accès facile à l’eau, rendement amélioré 
14 Dans les temps anciens, le maraîchage était pratiqué individuellement. Ca a été abandonne pour de 
longues années. Actuellement c’est la bonne reprise avec les GF. 
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6.b. caprin 5-10 15-20 1 6 1 2 
6.c. ovins 5-10 15-20 1 6 2 2 
6.d. volaille 30-40 35-45 7 415 1 2 
6.e. autre     0 0 
6.f. bergier pour 
quelqu’un d’autre 
 

  Non Non Non Non 

7. Vente petits 
ruminants (pour 
résoudre les 
problèmes de 
familles) 
 
 

2-3 1-2 Non Oui Oui Oui 

8. 
Orpaillage/activité 
mineur (indiquez 
si c’est sur place ou 
ailleurs dans la 
préfecture ou hors 
de la préfecture 

0 0 60% 0% Oui 
Siguiri 

Oui 
Siguiri 

9. Main d’œuvre 
sur place (paye par 
quelqu’un) 
 

0 0 80% 0% Oui Oui 

10. Exode 
saisonnière pour 
la main d’oeuvre 
dans une autre 
partie du pays (a 
l’intérieure du 
Guinée) (sous dure) 

Apport 
d’argent par 
les enfants 

Apport 
d’argent par 
les enfants 

40% 0% Oui  
Nzerekore et 
Dabola 

Oui  
Nzerekore et 
Dabola 

11. Exode 
saisonnière pour 
la main d 
d’oeuvre dans un 
pays hors de 
Guinée (sous dure) 
(Angola, CI, 
Liberia, S. Leone, 
etc.) 

Angola 
Zaïre 
Sierra Leone 

Angola 
Zaïre 
Sierra Leone 

40% 0% Non Non 

12. Exode pour le 
commerce a 
l’extérieur (très 
développé—
Conakry, CI, 
Togo)—si travaille 
comme main 
d’œuvre avec l’idée 
de créer une 
commerce a 
l’extérieure 

Conakry 
Sierra Leone 

Conakry 
Sierra Leone 

20% 0% Non Non 

                                                 
15 Volailles: apparition des maladies  
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13. Aide 
/Investissements 
des parents 
ressortissants  
 

Habillements 
Argent 

Construction 
des maisons 
Argent 

0% 40% Non oui 

14. Crédit du 
soudure 
 
 

0 0 100% 100% 100% 100% 

15. Commerce 
(estimation brut du 
% des ménages qui 
font le commerce 
locale ou dans les 
grands marches du 
région) 

80% 100% - 40% font 
vente de 
produits 
pharmaceutique 
- commerce 
arachides 

- 40% font 
vente de 
produits 
pharmaceutique 
- commerce 
arachides 

0% 0% 

---------------
15.a.grand 
commerce 
(marches 
régionale) (par les 
femmes, les jeune, 
ou le Chef du 
ménage) 

60% 80% 20% voyage 
sur Gueckedou 
Kaboukaria 

40% voyage 
sur Gueckedou 
Kaboukaria 

0% 0% 

-------------
15.b.petit 
commerce (au 
niveau village—par 
les femmes, les 
jeunes, ou le Chef 
de ménage) 

80% 100% 20% 60% 0% Seulement les 
femmes 

------------15.c.de 
bétail –bovin 

60% 100% Non 40% 0% 0% 

----------15.d. de 
petits ruminant 

40% 100% Non 40% 5% 5% 

16. Statut 
matrimonial 
(écrivez le nombre 
moyen des femmes 
dans la ménage : 
1 femme, 2 
femmes, 3+ 
femmes, etc) 

2 à 4 
femmes 

1 à 2 femmes 1 à 2 femmes      2 femmes 3 femmes 1 à 2 femmes 

17. # résidents 
(estimation brut 
moyenne nombre 
des personnes 
résidents) (#) 

60% 100% 4/12 ?? 7/12 100% 100% 

18. % des 
membres de 
résidents qui 
réside dans le 
village  (%) 

75% 95% 98% 98% 100% 100% 

19. # membres 80% 100% 100%  100% 90% 90% 
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actives (estimation 
brut moyen) (#) 
20. Niveau de 
participation dans 
les activités du 
projet par groupe 
vulnérable 
(Maraîchage ? suivi 
de croissance ? 
FFW ? GF ?) 

60% 80% Pas de 
participation  
 

Participation 
active 

0% 80% 

21. % Enfants 
scolarisés  (nombre 
d’enfants 
enregistrés à 
l’école primaire ? 
Lycée ? collège ? 
université) 
 

Primaire : 1 
Collège : 0 
Lycée : 0 
Université : 
0 

Primaire : 3 
Collège : 7 
Lycée : 4 
Université : 
0 

Primaire : 0 
Collège : 0 
Lycée : 0 
Université : 0 

Primaire : 11 
Collège : 0 
Lycée : 1 
Université : 0 

Primaire : 0 
Collège : 0 
Lycée : 0 
Université : 0 

Primaire : 
25% 
Collège : 0 
Lycée : 0 
Université : 0 

22. Eau : Accès à 
l’eau potable 

1 4 forages Accès difficile Puits amélioré Accès 
difficile 

Forage 
Puit amélioré 

23. Transport  
typique : Auto, 
Moto, Vélo, Pied 

Pied, vélo Pied, vélo, 
moto, auto 

Pied Pied, vélo, 
moto 

Pied pied 

24. Habitat 
-Case traditionnelle 
(case en paillote)  
-Case  améliorée 
-Maison en tôle 

Case 
traditionnelle 
Cases 
améliorées 

Cases 
améliorées 
maison 

Cases 
traditionnelles 

Cases 
améliorées 

Cases 
traditionnelles 

Cases 
traditionnelles 

25. Pèlerinage (à 
la Mecque) 
 
 

1 à 2 3 à 6 0 0 0 0 
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A.3 Changement de statut de vulnérabilité 
 
Nom du village : N’dema 
 
Nom de l’enquêteur : 
 
 

Vulnérabilité Facteurs favorisants Facteurs défavorisant 
Très vulnérable 
 
 
Passage de très vulnérable à 
vulnérable 
 
 
 
 
 
 
 
 

- prestation  
- capacité d’acheter nourriture et semences 
- transformation karité 
- petit commerce 
 
-développement du commerce 
- moyen de déplacement 
- augmentation de la population 
- acquisition des initiatives 
- augmentation des rendements des 
cultures 
- appui des projets 
 

 
 
 
 
 
- attaque des animaux domestiques par 
les lions, panthères, l’hyène etc… 
 

Vulnérables 
 
 
 
Passage de vulnérable à  
moyennement vulnérable 
 
 
 
 
 
 

- développement des activités d’élevage 
(petit ruminant et aviculture villageoise) 
- formation en technique améliore 
d’élevage 
- prestation (pour la vaccination et la 
distribution des produits vétérinaires) 
- maladie des animaux très limitée 
- vente des animaux (petit ruminant et 
volaille) 
- contribution de travail de tous les 
membres de la famille 
- transformation des produits locaux 

- rareté des produits vétérinaires 
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PAQUET GROUPE VULNERABLE 
 
A.4.  Caractéristiques des stratégies de la gestion des risques des différents groupes 
vulnérable, avant le projet, aujourd’hui et pour l’avenir (pour chaque groupe 
vulnérable)  
 
Moyennement vulnérable                  
 

Type de Risques Stratégies avant Stratégies aujourd’hui Stratégies dans le futur 
 
 
Pneumonie bovine 
 
 
 

Faire recours au service 
spécialisé 

- Vaccination 
- intervention des 
auxiliaires d’élevage 

- prévention 
- recours à l’état 

 
Rougeole 
 
 
 
 

- Boire de l’eau chaude 
- utilisation du miel sur le 
corps 

- visite centre de santé - vaccination pour la 
prévention 

 
Diarrhée 
 
 
 
 

Utilisation des écorces Visite centre de santé - Utilisation de l’eau potable 
- recours au service de santé 

 
Vole de bétail 
 
 
 
 
 

Organisation des cérémonies 
de lecture de Coran 

- Organisation des 
cérémonies de lecture de 
Coran 
- recours au service 
compétent 

- confection des clôtures 
- aménagement des pâturages 
- recours au service spécialise 
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A.5. Caractéristiques des stratégies de la gestion des risques des différents groupes 
vulnérable, avant le projet, aujourd’hui et pour l’avenir (pour chaque groupe 
vulnérable)  
 
 
Vulnérable                     
 

Type de Risques Stratégies avant Stratégies aujourd’hui Stratégies dans le futur 
 
Maladie des bovins 
 
 
 
 

- décoction des plantes 
 

Vaccination vaccination 

 
Attaque des cultures par les 
criquets 
 
 
 
 

Mettre le feu autour des 
champs 

Pulvérisation des champs Pulvérisation des champs 

 
Attaque des produits agricoles 
stockés par les chenilles 
 
 
 
 

- utilisation de la poudre de 
piment et d’autres plantes 
toxiques 
 

- utilisation de produits 
chimiques 
- construction des greniers 
améliorés 

- utilisation de produits 
chimiques 
- construction des greniers 
améliorés 

 
Manque d’eau potable 
 
 
 
 
 

- utilisation d’eau de source 
marigot et des puits 
traditionnels 

Forage et puits améliorés Forage et puits améliorés 

 
Rougeole 
 
 
 
 

- utilisation de l’eau chaude à  
faire boire aux enfants 
- enrouler enfants dans la 
cendre 

Vaccination Vaccination 

 
Maladie de bétail 
 
 
 
 

Décoction des plantes 
Talisman  

Vaccination Vaccination 

 
Faible rendements des 
cultures 
 
 
 
 

Désherbage Désherbage 
Utilisation des herbicides 

Désherbages 
Utilisation des herbicides 
Utilisation outillages 
modernes 
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A.6. Caractéristiques des stratégies de la gestion des risques des différents groupes 
vulnérable, avant le projet, aujourd’hui et pour l’avenir (pour chaque groupe 
vulnérable)  
 
 
Très vulnérable              
 

Type de Risques Stratégies avant Stratégies aujourd’hui Stratégies dans le futur 
 
Invasion des insectes qui ont 
ravagés les champs - 1979 
 
 
 
 

- Organisation des prières et 
sacrifices 
- se nourrir des fruits sauvages 
 

- organisation des prières 
et sacrifices 
- appel aux ressortissants et 
institutions 
- participation 
communautaire 

- organisation des prières et 
sacrifices 
- appel aux ressortissants et 
institutions 
- participation communautaire 
- champs collectifs 

 
Invasion de la peste bovine et 
petits ruminants - 1987 
 
 
 
 

- prières 
- maraboutage 
- lutte traditionnelle 

- prières et sacrifices 
- vaccination 
- distribution des produits 
vétérinaires 

- prières et sacrifices 
- vaccination 
- distribution des produits 
vétérinaires 
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A.7. Utilisation courante du FSCCI et MAHFP dans les villages du projet 
 
B.5. SWOT Utilisation du MAHFP et FSCCI au niveau du village 
 Forces Faiblesses Opportunités Risques Recommandations 

pour le 
renforcement de 
l’utilisation au 
niveau du village  

MAHFP comme outil 
pour mesurer 
l’insécurité 
alimentaire dans 
l’ensemble 
 

- Utilisation rationnelle des 
rendements  
- Réduction du nombre de 
mois d’insécurité 
alimentaire 

- Méconnaissance de 
l’outil par la grande 
majorité 

- Diversification des 
cultures  
- Mise en place des 
activités génératrices de 
revenus 

- l’analphabétisme  
- l’outil est complexe 

- Intensifier les 
cours 
d’alphabétisation 

MAHFP comme outil 
pour identifier les 
groupes vulnérables 
 

- amélioration des statuts 
des groupes 

- Méconnaissance de 
l’outil 

Classification des groupes 
vulnérables 

L’analphabétisme Intensifier les cours 
d’alphabétisation 

FSCCI comme outil 
pour mesurer la 
capacité 
communautaire 
 

Orientation des membres 
de CVD sur la 
responsabilisation 
communautaire 

Méconnaissance de 
l’outil 

Intensifier les animations 
et sensibilisations sur 
l’outil 

L’analphabétisme Intensifier les cours 
d’alphabétisation 

FSCCI comme outil 
pour mesurer les 
stratégies 
communautaires de 
mesurer les risques  

- Solidarité des membres 
de la communauté pour la 
gestion des risques 

Méconnaissance de 
l’outil 

Intensifier les animations 
et sensibilisations sur 
l’outil 

L’analphabétisme Intensifier les cours 
d’alphabétisation 
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A.8. Indice de capacité des risques (FSCCI risques/SIDA) 
 
  Nul 

(0) 
Faible
(1) 

Moyen 
(2) 

Assez 
Bien 
(3) 

Bien 
(4) 

Excellent 
(5) 

Note Observations 

I. Habilite 
d’analyser et de 
gérer le risque et 
la vulnérabilité 

(a) Analyse continue des risques et 
vulnérabilité est basée sur un système  
d’information des communautés à la 
base 

  X    2 Les informations sont 
données et collectées à 
l’occasion des réunions 

 (b) Plans mis en place pour faire face 
aux risques  

   X   3 Avec   l’implication de la 
jeunesse (femmes, jeunes), 
districts 

 (c) Diversification des activités 
productives  

  X    2 Avec la mise en place des 
groupements dans les 
secteurs 

 (d) Capacité de demander et de 
recevoir de l’assistance à partir de la 
communication avec l’extérieur 
quand c’est nécessaire. 
 

 X     1 Les initiatives sont en cours 
mais aucune action 
entreprise avec l’implication 
du CVD 

 (e) Réflexion périodique    X    2 Réflexion périodique avec 
l’implication des sages, 
groupements, jeunes 

J. Capacité de 
gestion des 
risques associés 
au VIH/SIDA 

(a) Existence d’un plan d’action qui 
prend en compte les activités de lutte 
contre le VIH/SIDA  

   X   3 Avec un plan d’action 
communautaire avec l’appui 
du GTZ, PACV et Africare 

 b) Niveau d’information des membres 
de CVD sur l’évolution du VIH / 
SIDA dans leur communauté 
 

  X    2 L’information est collectée à 
travers les AC et pairs 
éducateurs 

 c) Evidence de collaboration formelle 
entre les CVD et les services de 
santé sur les questions du VIH/SIDA 
 

  X    2 Avec la collaboration des 
agents de santé à travers 
leurs stratégies avancées.  
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A.9. Fiche VCT/VCF : Rôle des structures de base dans la distribution des vivres au niveau communautaire antérieures 
 

Cantine scolaires  
Food for Work (Vivres contre travail) 

Vivres contre formation 
Comment est-ce que la distribution des denrées (par Vivres contre travail, vivres contre formation, aide humanitaire) a agi avec les mécanismes 
sociaux existantes pour le partage des denrées ? 

1. quel rôle ont joué les structures communautaires ? quel rôle ont joué les comités de sécurité alimentaire appuyés par Africare ? 
2. avez-vous des exemples du rôle que les CVD out les groupements d’Africare et/ou les autres comités ont joué dans la détermination de 

qui recevra des denrées et quel type d’activité ont ciblé les groupes vulnérables ? 
3. pouvez-vous citer des exemples de meilleures pratiques pour Vivres contre travail et la distribution directe (impliquant Africare et/ou 

une autre organisation dans les villages du projet) ? 
4. pouvez-vous citer des exemples de mauvaises pratiques pour Vivres contre travail et la distribution directe (impliquant Africare et/ou 

une autre organisation dans ce district) ? 
5.  

année/occasion Rôle des CVD/Groupements 
2004 

- Activités maraîchères GF 
- Formation, responsabilisation 

CVD 
- Soutien des agents 

communautaires 
- Entretien des pistes CVD 

 
 
 
 
 

1.  
-    implication à la réception et à la distribution 
- sensibilisation pour éviter la vente des 
produits 
 
2.  
- sensibilisation pour l’identification des 
activités de développement communautaires 
 
3.  
-  augmentation de la durée de conservation des 
produits stockés 
-  renforcer les relations de collaboration CVD 
et bénéficiaires 
- alimentation des caisses des GF par la 
contribution des membres ; cette contribution a 
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permis de résoudre les difficultés de 
maraîchage comme achat de petit outillage, 
confection des clôtures et l’aménagement des 
puits maraîchers 
 
4. RAS 
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ANNEXE I.E. 
PAQUET LEADERS  
 
Equipe B District: Konendou                                    
 
B.1 :   Historique des grandes crises vécues par les populations et les stratégies de survies des ménages   
 
 
Ethnie: Malenké           Début activités projet (année) : 2004 

Grandes crises vécus par les villageois 
Période  

Causes et impacte et population affectée  Stratégies globales pour survivre  

Rougeole en 1954  Taux de mortalité élevé, 17 enfants décédés 
et 3 autres ont eu des problèmes de vision.  

- Utilisation de la cendre sur tout le corps 
- Utilisation du citron et autres acide 
dans les yeux de l’enfant. 

La pneumonie en 1959 Mort des adultes suite aux complications 
respiratoires, 9 personnes ont trouvées la 
mort.  

Utilisation des décoctions avec des 
plantes médicinale (gberegbere) 

Arrivé des criquets migrateurs en 1930  Destruction des surfaces cultivables du 
village 

Mobilisation de tout le village avec des 
cris et bruits et l’utilisation des branches 
de feuilles pour les chasser.  

Incendie en 1972  61 cases brûlés avec leurs contenus et 20 
greniers brûlé également avec contenus  

Organisation de la communaute pour la 
reconstruction des cases et la distribution 
de vivres et habits aux victimes.  

Incendie en 2005  35 cases et 9 greniers brûlés - participation membres du GF à la 
réfection cases brûlées (transport eau, 
badigeonnement, peinture, préparation 
repas…) 
- mobilisation communauté/CVD avec 
500 bottes de paille d’1 valeur de 1 
million 
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B.2 . Caractéristiques des groupes vulnérables avant le projet et aujourd’hui (Fiche « 3 
B »)  
District:     
 
 

Moyennement vulnérable (a) Vulnérable (b) Très vulnérable (c) 

 Avant Aujourd’hui Avant Aujourd’hui Avant Aujourd’hui 
1. Production 
céréalières (après 
récolte) (estimation 
brut) 

10 sacs 12 sacs16 4 sacs 6 sacs 8 à 10 sacs 3 sacs  

2. Superficies 
moyennes 
travaillés par 
ménage (estimation 
brut) 

1 Ha 1,5 à 3 Ha 2 Ha 2 ha 1/2 ha 1,50 ha 

3. Stocks (quantité 
stock/réserve 
pendant 
l’hivernage) 

3 sacs 7 sacs 2,5 
sacs 

3sacs 3 sacs 0 

4.a. Nombre de 
mois  d’insécurité 
alimentaire 
(soudure) (ne 
mange pas leur 
plein ; on réduit le 
nombre des repas) 

5 mois 3 mois 2 mois 2 mois 5 mois (juil à 
nov) 

4 mois (août-
nov) 

4.b.….après une 
mauvaise récolte 

7 mois 5 mois 4mois 3mois 8 mois 8 mois 

5. Pratique du 
maraîchage  

 
 

Pratiques 
traditionnelles ; 
faible 
rendement 

Pratiques 
modernes 

Pratiq
ues 
traditi
onnell
es  
avec 3 
spécul
ations 

Variétés 
améliorées et 
respect 
itinéraire  

Pratique 
traditionnelle 
avec 
semences 
locales 

Modernes, 
semences 
améliorées 

6. Cheptel 
(estimation brut 
combien chaque 
animal) 
  

      

6.a. bovins 20 5 4 7 3 2 
6.b. caprin 20 0 3 6 2 non 
6.c. ovins 18 10 4 7 2 1 
6.d. volaille 5 10 2 6 2 5 
6.e. autre 0 0 0 5 (ânes) 0 0 
6.f. bergerie pour 
quelqu’un d’autre 
 

0 0 1 3 Berger pour 
la famille 

non 

7. Vente petits 
ruminants (pour 
résoudre les 
problèmes de 
familles) 

10% 10% 6 13 1 à 2 3 à 4 
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8. 
Orpaillage/activité 
mineur (indiquez 
si c’est sur place ou 
ailleurs dans la 
préfecture ou hors 
de la préfecture 

7% (ailleurs) 5% (ailleurs) 30% 
hors  
préfec
ture 

50% hors  
préfecture 

Inexistant 
ici, se 
déplacent 
pour Siguiri 

Déplacement 
vers 
Matagania 

9. Main d’œuvre 
sur place (paye par 
quelqu’un) 
 

0%  0% 30% 20% oui non 

10. Exode 
saisonnière pour 
la main d’oeuvre 
dans une autre 
partie du pays (a 
l’intérieure du 
Guinée) (sous dure) 

0% 0% 20% 50% non non 

11. Exode 
saisonnière pour 
la main d 
d’oeuvre dans un 
pays hors de 
Guinée (sous dure) 
(Angola, CI, 
Liberia, S. Leone, 
etc.) 

0% 0% 0% 0% Sierra 
Léone, Mali 
Bamako 

non 

12. Exode pour le 
commerce a 
l’extérieur (très 
développé—
Conakry, CI, 
Togo)—si travaille 
comme main 
d’œuvre avec l’idée 
de créer une 
commerce a 
l’extérieure 

10% 10% 0% 2% non non 

13. Aide 
/Investissements 
des parents 
ressortissants  
 

Non  50% 0% 20% non non 

14. Crédit du 
soudure 
 
 

Non  Non  8% 20% Crédit riz 
(50 Kg 
contre 50) 

1 sac contre 
2 

15. Commerce 
(estimation brut du 
% des ménages qui 
font le commerce 
locale ou dans les 
grands marches du 
région) 

10% 10% 4% 10% 2% 0% 

---------------
15.a.grand 
commerce 
(marches 
régionale) (par les 

10% 10% 2% 15% 1% 0 
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femmes, les jeune, 
ou le Chef du 
ménage) 
-------------
15.b.petit 
commerce (au 
niveau village—par 
les femmes, les 
jeune, ou le Chef 
de ménage) 

Non  Non  15% 30% 2% 1% 

------------15.c.de 
bétail –bovin 

10% 10% 1% 4% 0 0 

----------15.d. de 
petits ruminant 

10% 10% 2% 8% 1% 1% 

16. Statut 
matrimonial 
(écrivez le nombre 
moyen des femmes 
dans la ménage : 
1 femme, 2 
femmes, 3+ 
femmes, etc) 

3 2 1 2  1à 2 femmes 1 

17. # résidents 
(estimation brut 
moyenne nombre 
des personnes 
résidents) (#) 

4 116 4719 4116 4719 105 225 

18. % des 
membres de 
résidents qui 
réside dans le 
village  (%) 

80% 85% 70% 90% 100% 80% 

19. # membres 
actives (estimation 
brut moyen) (#) 

150 350 60% 50% 30 40 

20. Niveau de 
participation dans 
les activités du 
projet par groupe 
vulnérable 
(Maraîchage ? suivi 
de croissance ? 
FFW ? GF ?) 

0 100% Néant  Maraîchage ; 
diffusion 
message  

néant existence 

21. % Enfants 
scolarisés  (nombre 
d’enfants 
enregistrés à 
l’école primaire ? 
Lycée ? collège ? 
université) 
 

0% 20 élèves à 
l’élémentaire 

20%/ 
éléme
ntaires 

60% à 
l’élémentaire 
20% collège  

1 au primaire 2 au 
primaire, 
1 collège 

22. Eau : Accès à 
l’eau potable 

0 1 forage  Insuffi
sance  

Existence 
forages et 
puits 
améliorés  

inexistant insuffisant 

23. Transport  
typique : Auto, 
Moto, Vélo, Pied 

Pied, vélo Pied, vélo, 
moto 

Pied, 
vélo  

Pied, vélo Pied  Pied, vélo 

24. Habitat Case 10% tôle et Cases Case Case Case 
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-Case traditionnelle 
(case en paillote)  
-Case  améliores 
(case amélioré 
-Maison en tôle 

traditionnelle 
100% 

Case 
traditionnelle 

en 
paillot
es et 
quelq
ues 
maiso
n en 
tôles  

améliorée et 
Maison en 
tôle 

traditionnelle traditionnelle 

25. Pèlerinage (a 
la Mecque) 
 
 

0% 1% 5% 15% inexistant Peu avec 
l’aide 
ressortissants 
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B.3. Changement de statut de vulnérabilité 
 
 
 

Vulnérabilité Facteurs défavorisant Facteurs favorisant 
 
Passage de catégorie très 
vulnérable à vulnérable 
 
 
 
 
 
  

. - Maraîchage (oignon, laitue, carotte) 
- utilisation semences améliorées 
- itinéraires technique, 
- AGR 
- FARN 
- suivi et promotion, diversification 
alimentaire 
- culture céréalières 
- services à base communautaire 
- consommation aliments riches en 
micronutriments 

Passage de catégorie très 
vulnérable à vulnérable 
 

- pauvreté des sols 
- mauvaises herbes, 
-incendie dans le village (case et grenier 
brûlé avec contenu) 
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PAQUET GROUPE VULNERABLE 
 
B.4.  Caractéristiques des stratégies de la gestion des risques des différents groupes 
vulnérable, avant le projet, aujourd’hui et pour l’avenir (pour chaque groupe 
vulnérable)  
 
 
 
Moyennement vulnérable                 
 
 
Type de Risques Stratégies avant Stratégies aujourd’hui Stratégies dans le futur 

Invention criquets en 1958 Lutte physique - information 
- lutte chimique 

Lutte chimique 

Péripneumonie bovine en 1966 Décoction feuilles, racines et 
écorces 

Vaccination et traitement Vaccination et traitement 

Incendie en 1976 ; 1991 et 
2005 

Réfection cases/investissement 
par voisins 

-Appui ressortissants 
-interdiction feux de brousse 

Néant  

Inondation en 1980 Eviter d’attacher animaux et 
cultiver en bordure cours d’eau 

 Eviter d’attacher animaux 
et cultiver en bordure cours 
d’eau 

Méfiance des bordures cours 
d’eau 

Epidémie rougeole en 1990 Laver enfants avc jus de citron Information et vaccination vaccination 
Attaques/insectes Utilisation cendre plantes 

toxique 
Lutte chimique Néant  

Insuffisance eau Parcourir 3 Km pour avoir 
l’eau 

forage Néant 
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B.5. Caractéristiques des stratégies de la gestion des risques des différents groupes 
vulnérable, avant le projet, aujourd’hui et pour l’avenir (pour chaque groupe 
vulnérable)  
 
               
Vulnérable                       
 
Type de Risques Stratégies avant Stratégies aujourd’hui Stratégies dans le futur 

incendie Feux précoces - Utilisation foyers 
améliorés 
- reboisement (haies vives) 
-feux précoces 
 

-renforcer reboisement 
-utilisation foyers améliorés et 
pratiques des pares feux 

Pneumonie bovine Médecine traditionnelle Médecine vétérinaire et 
prévention 

Médecine vétérinaire et 
prévention 

Epidémie rougeole, variole, 
varicelle 

Utilisation de la cendre 
- consultation fétiches et 
marabouts 

Consultation centre de santé 
et vaccination 

Consultation centre de santé et 
vaccination 

inondation Haies pour barrage Caniveaux et diguettes Construction ponts en bois 
Attaque insectes Utilisation des branches de 

feuilles 
- Pulvérisation 
- utilisation filets fauchoires 

- Pulvérisation 
- utilisation filets fauchoires 

Destruction cultures/colonies 
oiseaux et prédateurs 

Surveillance et chasse -surveillance 
- utilisation produits 
toxiques et chasse 

-surveillance 
- utilisation produits toxiques et 
chasse 
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B.6. Caractéristiques des stratégies de la gestion des risques des différents groupes 
vulnérable, avant le projet, aujourd’hui et pour l’avenir (pour chaque groupe 
vulnérable)  
                     
 
Très vulnérable              
 
Type de Risques Stratégies avant Stratégies aujourd’hui Stratégies dans le futur 

Incendie 1969 ; 1977 et 2006 néant -nettoyage entourage et 
intérieur village 
-interdiction aux chasseurs 
et apiculteurs d’allumer feu 
lors de leurs activités, 
-prudence aux fumeurs 

-clôturer tout le village avec 
des jardins potagers et planter 
arbres  

Epidémie rougeole (1980 et 
1987) 

-interdiction de piller et de se 
déplacer la nuit 
-rouler l’enfant dans le sable 
chaud 

Fréquentation des structures 
sanitaires 

Fréquentation structures 
sanitaires pour la vaccination 

Epidémie de coqueluche (1973, 
1979, 1981) 

- préparer l’escargot 
- partir en brousse regarder 
dans le creux de l’arbre s’il y a 
l’eau et recueillir cette eau pour 
donner aux enfants 

vaccination vaccination 

Epidémie de péripneumonie et 
charbon (1966 et 1975) 

-utilisation lianes gluantes et 
miel pour donner aux animaux, 
-utilisation des décoctions 

Recourir aux services 
vétérinaires pour 
vaccination 

Recourir aux services 
vétérinaires pour vaccination 

inondation néant -Ouverture des canaux, 
-faire des billons dans le 
sens de l’écoulement de 
l’eau 

aménagement 
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B.7. Utilisation courante du FSCCI et MAHFP dans les villages du projet 
 

B.5. SWOT Utilisation du MAHFP et FSCCI au niveau du village 
 Forces Faiblesses Opportunités Risques Recommandations pour le 

renforcement de l’utilisation 
au niveau du village  

MAHFP comme outil 
pour mesurer 
l’insécurité 
alimentaire dans 
l’ensemble 
 

Bonne gestion des 
récoltes dans le ménage 
 

Le non respect des 
principes de gestion  

Développer les méthodes 
de gestion au niveau de 
la communauté   

Néant Information de toute la 
communauté sur les 
principes de gestion des 
stocks  

MAHFP comme outil 
pour identifier les 
groupes vulnérables 
 

Bonne connaissance de la 
catégorisation par 
rapport à la vulnérabilité 
et la sécurité alimentaire  

Néant  Bonne connaissance des 
critères de chois des 
personnes par groupe de 
vulnérabilité  

Néant  Appuyer la 3eme catégorie 
afin qu’elle change de 
catégorie 

FSCCI comme outil 
pour mesurer la 
capacité 
communautaire 
 

Importance de la tenue 
des réunions et l’esprit 
développement 
communautaire   

Néant  Initiation de tous les 
membres à l’esprit de 
développement 
communautaire  

Néant  Elaboration des plans 
d’actions en prenant en 
compte des risques 
majeurs  

FSCCI comme outil 
pour mesurer les 
stratégies 
communautaires de 
mesurer les risques  

Oriente la communauté 
par rapport aux activités 
programmées  

Néant  Néant  Néant  Elaborer un plan d’action 
en insérant des activités 
qui concourent à la 
résolution des risques  
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B.8 : Indice de capacité des risques (FSCCI risques/SIDA) 
 

  Nul 
(0) 

Faible
(1) 

Moyen 
(2) 

Assez 
Bien 
(3) 

Bien 
(4) 

Excellent 
(5) 

Note Observations 

I. Habilite 
d’analyser et de 
gérer le risque et 
la vulnérabilité 

(a) Analyse continue des risques et 
vulnérabilité est basée sur un système  
d’information des communautés à la 
base 

     
X 

 4  

 (b) Plans mis en place pour faire face 
aux risques  

     X 5  

 (c) Diversification des activités 
productives  

    X  4  

 (d) Capacité de demander et de 
recevoir de l’assistance à partir de la 
communication avec l’extérieur 
quand c’est nécessaire. 
 

    X  4  

 (e) Réflexion périodique      X  4  

J. Capacité de 
gestion des 
risques associés 
au VIH/SIDA 

(a) Existence d’un plan d’action qui 
prend en compte les activités de lutte 
contre le VIH/SIDA  
 

     
X 

 4  

 b) Niveau d’information des membres 
de CVD sur l’évolution du VIH / 
SIDA dans leur communauté 
 

   X   
 

3  

 c) Evidence de collaboration formelle 
entre les CVD et les services de 
santé sur les questions du VIH/SIDA 
 

     X 5  

                                         TOTAL     3 20 10 33  
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B.9. Fiche VCT/VCF : Rôle des structures de base dans la distribution des vivres au 
niveau communautaire antérieures 

 
Cantine scolaires  

Food for Work (Vivres contre travail) 
Vivres contre formation 

Comment est-ce que la distribution des denrées (par Vivres contre travail, vivres contre 
formation, aide humanitaire) a agi avec les mécanismes sociaux existantes pour le partage 
des denrées ? 

6. quel rôle ont joué les structures communautaires ? quel rôle ont joué les comités 
de sécurité alimentaire appuyés par Africare ? 

7. avez-vous des exemples du rôle que les CVD out les groupements d’Africare 
et/ou les autres comités ont joué dans la détermination de qui recevra des denrées 
et quel type d’activité ont ciblé les groupes vulnérables ? 

8. pouvez-vous citer des exemples de meilleures pratiques pour Vivres contre travail 
et la distribution directe (impliquant Africare et/ou une autre organisation dans les 
villages du projet) ? 

9. pouvez-vous citer des exemples de mauvaises pratiques pour Vivres contre travail 
et la distribution directe (impliquant Africare et/ou une autre organisation dans ce 
district) ? 

 
année/occasion Rôle des CVD/Groupements 

 
2004 : Distribution du vivre PAM (huile 
végétale) aux membres des groupements 
féminins et CVD pendant la formation en 
responsabilisation communautaire et le 
SIAC. 
 
2004 : Distribution du vivre PAM (huile 
végétale) aux membres des groupements 
féminins pendant les activités maraîchère. 
 

 
Identification et répartition des vivres 
entre les bénéficiaires  
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ANNEXE II   

 Fiches FSCCI et MAHFP 
 
 

 
II. a – Instructions sur le FSCCI 
 
 
Dans le souci d’apporter une contribution à l’amélioration des conditions de vie 
de la population de Dinguiraye, le Gouvernement Guinée en collaboration avec 
AFRICARE a entrepris la mise en place du projet Initiative pour la Sécurité 
Alimentaire de Guinée (ISAG). 
 
Les principaux objectifs du projet ISAG sont les suivants :  
 

• Améliorer l’état nutritionnel des ménages et le statut sanitaire des femmes 
et les enfants de moins de 5 ans, 

• Augmenter et diversifier la productivité agricole des ménages. 
 
La première étape de ces activités est d’abord la recherche sur le niveau 
d’habitation par rapport aux activités en santé/ IEC, puis sur le niveau 
d’habitation des organisations paysannes en fonction des activités du volet 
Renforcement des Capacités à la Bases.  
 
Il s’agira d’une enquête qualitative et d’observation qui est une méthode de 
recherche basée sur la collecte d’information exprimée sous formes de 
données notées sous formes de score reflétant le degré d’habitation des CVD 
et des groupements. 
 
2. L’ENQUETE D’HABILITATION DES CVD 
 
2.a. Historique 
 
Le projet ISAG, à travers les différentes visites d’échanges d’expériences 
réalisées avec les autres projets de sécurité alimentaire de la sous-région 
(Burkina Fasso et Tchad), a expérimenté des fiches de l’indice de capacités 
des organisations communautaires. Depuis 2001 cette fiche est utilisée par le 
projet, auprès des structures de base à  Dinguiraye et à Dabola. 
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L’objectif de cette étude est de déterminer le niveau de performance des 
CVD, et de situer les facteurs qui renforcent les éléments de pérennité des 
acquis du projet en santé/ IEC et productivité agricole. 
 
2.b. Méthode d’échantillonnage 
 
Le sondage pour l’enquête d’habitation ISAG n’est pas basé sur une 
méthode spécifique. Elle s’intéresse à tous les cinquante (50) CVD intégrés 
par le projet. 
 
2.b.1. Sélection des membres du CVD à enquêter 
 
Dans chaque grappe, il y aura l’observation d’un CVD. La procédure 
consiste à regrouper au moins cinq membres de chaque CVD et 3 leaders 
d’opinion de manière à ce que l’enquêteur puisse entretenir 8 personnes au 
moins en focus groupe. La présence des leaders d’opinion va permettre de 
créer un contre poids face aux membres des CVD. 
 
2.b.2. Sélection des leaders d’opinion 
 
Le questionnaire ISAG/CVD comprend plusieurs questions qui se rapportent 
directement aux leaders d’opinion. Dans ce cas, les leaders d’opinion se 
trouvant aux alentours du CVD enquêté seront interviewés. Aux plus ils 
faudra s’entretenir avec trois individus, pas plus. 
 
Ces leaders d’opinion sont les suivants : Les notables, les Imams, les 
responsables des associations, les chefs de secteur, les chefs de districts, les 
membres de la CRD, ect… 
 
Remplissage des fiches d’habilitation des CVD 
 
La fiche CVD comprend 8 colonnes et plusieurs lignes. Ces colonnes 
présentent quatre éléments principaux à savoir les variables, les indicateurs, 
les scores et les observations. Les lignes intéressent plusieurs variables allant 
de A à H. Les questions se rapportent aux éléments suivants : 

 
A- L’organisation communautaire des CVD : elle comprend les questions de 
A1 à A3 
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B- Participation communautaire :elle comprend les questions de B1 à B2 
C- Transparence dans la gestion : elle comprend les questions de C1 à C2 
D- Bon fonctionnement interne de la communauté ou de l’organisation : elle va 

de D1 à D4 
E- Capacité d’analyse et de planification : ces indicateurs vont de E1 à E2 
F- Communication et échanges d’expériences avec l’extérieur : F1  
G- Capacité d’agir : les questions sur les indicateurs vont de G1 à G5 
H- Capacité individuelle : Elle comprend l’indicateur H1 

 
Comment remplir cette fiche : Il s’agit d’une véritable recherche qualitative et 
d’observation pour déterminer le niveau de chaque indicateur présenté dans 
la fiche. En tenant compte des activités sur le terrain, les démarches qui 
permettent cette évaluation sont les suivants : (ce guide de remplissage est 
adapté également pour les groupements). 
 
A1/ Accroissement du nombre d’organisations paysannes : 
 
Demander le nombre d’organisations existantes dans cette communauté : 
Recenser chacune d’elle. Par exemple : l’association  des jeunes, des femmes, 
des groupements féminins etc… 
Identifier ensuite la qualité de la collaboration existante entre ces 
associations et le bureau du CVD de la localité ; 
 
Au besoin, compléter les informations recueillies des CVD auprès des leaders 
d’opinion présents. 
 
Il est possible d’avoir des informations relatives à cette question dans le 
registre des PV ; 
En fonction de la dynamique relationnelle constatée à ce niveau, l’enquêteur 
fera sa notation. 
 
Note : 

0 si le CVD n’a stimulé ou catalysé la mise en place d’aucune 
association 

1 si le CVD a entamé des contacts dans le sens de cette action, mais 
rien n’a été concrétisé 

2 si le CVD a mis en place ou dynamisé une association, mais aucune 
action n’a suivi 

3 si le CVD a mis en place ou dynamisé une ou plusieurs associations 
ayant mené au moins une action concrète. 
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4 Si le CVD a mis en place ou dynamisé une ou plusieurs associations 
ayant mené plusieurs actions concrètes avec l’appui du CVD mais 
les preuves ne sont pas évidentes. 

5 Si le CVD a mis en place ou dynamisé une ou plusieurs associations 
ayant mené des actions concrètes avec l’appui du CVD dont les 
preuves sont évidentes. 

 
A2/ Accroissement du nombre de réunions (PV) : 
 

Cette question doit être répondu en tenant compte du temps d’intégration 
du CVD (Non important pour les groupements). 
L’enquêteur doit se référer à sa fiche relative à ces différentes périodes. 
Puis tenir compte des normes retenues par rapport au nombre de 
réunions, d’assemblées générales pour le CVD enquêté. 
Consulter le registre de procès verbal permettant de juger du nombre de 
réunion. 
 

 

 

Réunions des CVD Normes 

Réunions ordinaires 1 fois par mois 
Assemblées générales 1 fois par trimestre 
Autres réunions Non obligatoire 

 
En plus du nombre des réunions tenues, l’enquêteur doit s’intéresser à la 
qualité de ces réunions en regardant si le PV est correctement rédigé à 
propos, si le sujet abordé est conforme au développement de la communauté 
(que ce ne soit d’ordre politique), si des actions concrètes sont assorties des 
réunions ets… 
 
Note : 

0 CVD n’a organisé aucune réunion 
1 CVD tien des réunions par occasion 
2 CVD tien quelques réunions mais, rien n’est mentionné dans le PV 
3 CVD tien des réunions avec quelques mentions dans le PV 
4 CVD tien régulièrement des réunions et PV correctement tenu 
5 CVD tien régulièrement des réunions, PV correctement tenu avec 

mention des actions concrètes. 
 

A3/ Accroissement des initiatives locales : 
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Il s’agit pour l’enquêteur de voir quelles sont les actions concrètes 
entreprises par le CVD pour stimuler le développement communautaire. Les 
actions dépendront des initiatives personnelles du CVD, ce sont par exemples 
la vente des cartes de membres et l’ouverture d’un compte au crédit rural, 
les investissements dans les travaux champêtres ou l’organisation des soirées 
dansantes pour fructifier le fonds du CVD.  
Les constructions de hangars pour l’éducation coraniques des enfants du 
village, le re-profilage des pistes entre les secteurs pour favoriser l’accès et 
faciliter l’écoulement des produits etc… 
 
Note 

0 aucune initiative n’est mentionnée dans le PV ni exécutée, 
1 des actions sont mentionnées dans le PV mais pas exécutées, 
2 une action concrète est exécutée par le CVD mais pas mentionnée dans 

le PV, 
3 des initiatives exécutées dans au moins 2 secteurs du district, 
4 des initiatives exécutées dans au moins 2 secteurs du district avec une 

forte participation de la communauté, 
5 des initiatives exécutées dans plus de 2 secteurs du district avec la 

communauté en collaboration avec d’autres partenaires. 
 

B1/ Relève organisée et leadership qui se renouvelle et plus participatif : 
 
Le CVD doit sensibiliser sa communauté à mettre en œuvre des initiatives de 
pérennisation. Par exemple : il y a un suppléant pour l’AC et l’AV, le CVD 
dynamise le milieu des femmes et organise des actions en leur faveur, les 
jeunes sont initié pour remplacer progressivement les groupements 
« vieux »… 
Note 

0. aucune initiative n’est mentionnée dans le PV ni exécutée, 
1. des actions sont mentionnées dans le PV mais pas exécutées, 
2. une action concrète est exécutée par le CVD mais pas mentionnée dans 

le PV, 
3. des initiatives exécutées dans au moins 2 secteurs du district, 
4. des initiatives exécutées dans au moins 2 secteurs du district avec une 

forte participation de la communauté, 
5. des initiatives exécutées dans plus de 2 secteurs du district avec la 

communauté en collaboration avec d’autres partenaires. 
 
B2/ Participation de la population ou des membres des CVD aux prises de 
décisions : 
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Par rapport à cette question, l’agent enquêteur doit identifier les 
opportunités mise en place au sein de la communauté depuis le démarrage 
des activités des CVD pour engager la participation effectives des ressources 
humaines influentes dans la prise des décisions. Ce sont les élus locaux, les 
notables, les chefs religieux, les responsables des associations de jeunesse et 
des femmes, les griots etc.…Cette information pourra être obtenue dans les 
registres des PV des Assemblées Générales du CVD et à travers l’interview 
des leaders d’opinion citées plus haut.  
 
Note : 

0 si l’opinion de la population n’est pas prise en compte par le CVD, 
3 si une partie de la décision de la population est prise en compte, 
5   si toutes les décisions des assemblées générales sont prises en comptes. 
 

C1/ Augmentation de la connaissance de la population sur l’existence des 
structures décisionnelles, des activités et des types de décisions prises par les 
autorités communautaires ou de leur organisation :   
 
Pour faciliter le travail de l’enquêteur. 
 
Demander dans quelles circonstances et auprès de qui pouvons – nous avoir 
des renseignements sur l’existence des informations. A partir de cette 
orientation, adresser directement cette question aux leaders d’opinion 
présents lors de l’enquête. 
 
Note : 

0 si les leaders ne sont impliqués dans les prises de décisions, 
3 si les leaders sont quelques fois impliqué dans les prises de décisions, 
5 si les leaders sont conviés à toutes les réunions de prise de décision. 

 
C2/ Gestion transparente des affaires courantes  
 
Récapituler toutes les activités financières accomplies par le bureau, c’est à 
dire demander au CVD de présenter les pièces justificatives qui interprètent 
la transparence dans la gestion de ces ressources. 
 
Note : 

0 aucune pièce justificative 
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3  quelques pièces justificatives 
     5  toutes les pièces justificatives afférentes aux dépenses 
 
D1/ Rôle bien défini :  
 

Demander à chacun des membres présents pendant le focus, son rôle au sein 
du bureau de CVD. 
 

Note : 
0 aucun membre présent ne connaît son rôle, 
1 1 ou 2 membres connaissent leurs rôles 
2 3 ou 4 membres connaissent leurs rôles 
3 5 ou 6 membres connaissent leurs rôles, 
4 7 ou 8 membres connaissent leurs rôles 
5 tous les membres connaissent leurs rôles 

 

D2/ Capacité de gestion des conflits : 
 

Demander aux CVD de lister les difficultés rencontrées dans le cadre de la 
mise en œuvre de ses activités et celles des agents communautaires. 
Demander aussi les conflits ou les incompréhensions posées entre eux et les 
communautés, entre les communautés et les agents communautaires, ou 
encore entre un intervenant et les communautés. 
Puis demander si le CVD a été souvent impliqué dans la résolution de ces 
conflits ? Comment procède-t-il à la résolution de ces conflits ? Quels sont les 
résultats de leur implication ? 
 

Note : 
0 CVD non impliqué dans la gestion des conflits de la communauté 
1 CVD impliqué seulement dans les conflits relatifs aux activités du 

bureau de CVD 
2 CVD partiellement impliqué dans la gestion des conflits mais ne 

figure pas dans leur plan d’action 
3 CVD impliqué dans d’autres conflits relatifs en dehors du bureau 

de CVD 
 

D3 Capacité de négociation des ressources externes : 
 

Il s’agit de situer les démarches que les CVD entreprennent pour attirer les 
ressources d’origine externe pour le développement endogène de la 
communauté. Ces démarches concernent non seulement les formations en 
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alphabétisation et autres sujets, les activités agricoles, les aménagements de 
fonds. Les pistes etc… 
 

Dans ce cadre aussi qu’il faudra identifier le niveau de connaissance des 
CVD sur certains intervenant, en demandant quels sont les intervenants 
contactés dans la préfecture pour présenter leur bureau et les domaines 
d’intervention du CVD ou du groupement. Le rôle de l’enquêteur sera de 
trouver des informations à propos pour évaluer de façon objectives le CVD/ 
groupement. (Voir la légende de A1 pour les notes). 
 

D4/ Connaissance du règlement et statut de l’association par les membres : 
 

L’enquêteur cherche auprès des CVD des renseignements sur le rôle des 
membres, mandat du CVD, fréquence des réunions et l’assemblée générale. 
Ils peuvent aussi demander des informations chez l’agent communautaire, 
les leaders d’opinion et les élus locaux à propos du rôle et des objectifs des 
CVD dans leur communauté. 
 
Note : 

0 CVD n’a aucune maîtrise de ses attributions et n’a aucun 
règlement intérieur  

1 Existence d’un règlement intérieur connu par le président  
2 Seulement Quelques membres connaissent leur rôle mais n’ont pas 

de maîtrise 
3 Tous les membres connaissent l’existence du règlement intérieur et 

ont une maîtrise partielle de leur rôle  
4 Existence d’un statut, chaque membre connaît du CVD connaît ses 

rôles et le mandat du bureau 
5 CVD a une maîtrise parfaite de ses règlements intérieurs, le statut, 

le fonctionnement…    
 

E1/ Capacité d’analyse de la situation, de priorisation des problèmes et les 
solutions (3A)  
 

Cherche à connaître auprès des CVD, le niveau de connaissance sur le 
processus des trois « A ». 
Prendre l’exemple sur le niveau  atteint par l’eau chez un individu plongé 
dans un cours d’eau. En considérant que l’eau représente les problèmes de la 
communauté. A travers cet exemple vérifier quelles seront les attitudes dans 
l’hiérarchisation de ces problèmes dans la communauté. 
Donner le temps au membre de CVD et les leaders enquêtés pour développer 
leurs idées. 
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Note : 
0 CVD n’a aucune connaissance sur la stratégie des (3A) 
1 Le président seulement connaît la stratégie des (3A)  
2 Quelques membres du CVD connaissent la stratégie  
3 Tous les membres connaissent la stratégie mais n’ont pas de 

maîtrise parfaite 
4 Tous les membres CVD ont une maîtrise parfaite de la stratégie des 

(3A) 
5 Les CVD utilisent la stratégie des 3A comme instrument dans 

l’analyse et la résolution des problèmes communautaire 
 

E 2/ Capacité d’élaborer et de mise en œuvre des plans d’action, de les exécuter et 
de les suivre: 
 

Le PV est une référence pour nous permettre de voir comment les actions du 
CVD sont menées. 
Déterminer si ce plan est basé sur un plan d’action écrit ou verbal ? 
Par contre si le CVD vous explique clairement en fonction du temps et des 
responsabilités, les actions que le bureau mène, et que cette réponse soit 
répétée par d’autres membres du CVD enquêtés, 
 

Note : 
0 CVD n’a aucune connaissance sur l’élaboration d’un plan d’action 
1. Seulement le Président a une connaissance du plan d’action 
2. Certains membres ont une connaissance sur l’élaboration d’un plan 

d’action 
3. Tous les membres participent à l’élaboration du plan d’action 
4. le CVD a des preuves matériels et cohérentes du plan d’action dans le 

PV, 
5. si en plus, ce plan d’action est évaluée et monitorée en cochant les 

actions accomplies et leurs degré d’accomplissement 
. 

 

F1/ Augmentation des échanges avec l’extérieure : 
 

Identifier le rapport de partenariat existant entre le CVD et les autres ONGs, 
projets et les services étatiques. Quel est le type de rapport ? Comment il est 
mis en œuvre ? Qui fournit plus d’efforts pour maintenir cette 
collaboration ? La notation dépend du degré de collaboration. 
 

Note :  
0 s’il n’ya pas de relation, 



Guinea Risk Management Case Study.  Annex II.  May 5, 2006. 74 
Date: 16 FEV 2006 

 

1 si ce sont des informations informelles occasionnelles qui circulent 
entre eux, 

2 si des informations organisées et rares circulent entre eux, 
3 s’il ya eu des réunions organisées et ponctuelles, 
4 si plusieurs réunions sont documentées entre eux, 
5 si des actions concrètes ont été exécutées ensemble à l’issue de ces 

réunions. 
 

G1/ Augmentation de la capacité de décision : 
 

Chercher à connaître auprès des membres des CVD si les décisions prises 
requièrent le consensus de tous les membres et que le président n’influence 
pas la décision des autres membres. 
 

Note :  
0 Aucune entente sur la prise de décision 
1 c’est l’opinion du président qui compte, 
2 C’est l’opinion d’une partie des membres qui comptent  
3 Ce sont les membres influents qui prennent des décisions, 
4  
5 la décision de chacun est considérée et tous les membres sont 

unanimes sur la prise de décision 
 

G2/ Autonomie dans la  gestion financière : 
 

Il s’agit là d’identifier comment le CVD ou le groupement gère les fonds q’il 
génère et les autres ressources financières. Est-ce que la gestion est interne, 
ou alors fait recours à d’autres personnes comme Africare. 
 

Note : 
0 si la gestion n’est pas autonome 
1 si la gestion est verbalement autonome 
2 si la gestion est autonome avec la présence de pièce justifiant cet 

état de fait 
3 si la gestion est autonome et engage les autres membres du bureau 
4 si la gestion est autonome, implique les autres membres et s’appuie 

sur des pièce justificatives 
5 si ce processus d’autonomie et de gestion transparente a caractérise 

le CVD depuis le démarrage de ses activités.  
 
G3/ Augmentation des budgets pour les travaux communautaires : 
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Il s’agit Identifier toutes les activités à haut rendement initiées par le CVD, 
on peut distinguer entre autres la prolifération des activités génératrices de 
revenus ; la fructification des fonds (avec les groupements ou non) dans le 
but de renflouer la caisse du bureau. Pour la notation. 
 
Note : 

0   si aucune activité n’est initiée par le CVD, 
1. si le CVD mentionne et planifie des initiatives de ce genre dans le 

registre des PV lors des réunions mais, sans aucune action, 
2. Si le CVD a démarré déjà des activités du genre mais sans suite a 

cause des difficultés rencontrées,  
3. Si le CVD a une action persistance dans un seul domaine (par 

exemple la coupe du bois seulement), 
4. Si le CVD coordonne plus d’une initiative de ce genre dans les 

communautés et dont les bénéfices sont convenablement gérés et 
documentés, 

5. Si le CVD a multipliés des initiatives de ce genre dans plusieurs 
domaines variés (par exemple la coupe, champs collectifs, soirées 
dansantes, cotisations divers pour la motivation de l’AC…) et dont 
les bénéfices sont convenablement gérés et documentés. 
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G4/ Changement de relation avec l’Agent de Terrain du projet au cours du projet : 
 

L’enquêteur doit s’intéresser à la relation qui existe entre l’AT et la 
communauté, cette relation s’est – elle améliorée ? Le CVD et la 
communauté écoutent – ils les conseils données par l’AT dans la mise en 
œuvre des activités ? 
 

Note :  
0 Aucune collaboration entre les deux parties, ou s’il n y a pas encore de 

collaboration 
1 le CVD travail partiellement avec l’AT 
2 quelques membres de CVD aident l’AT dans sensibilisation de la 

communauté 
3  Tous les membres de CVD aident l’AT et la communauté écoute les 

conseils donnés par l’AT 
4 Les AT et CVD élaborent un plan d’action ensemble pour la 

réalisation des activités 
5 . l’AT est invité dans la mise en ouvre de toutes les activités 
communautaires 

 

G5/ Niveau d’alphabétisation des membres du CVD : 
Voir le niveau de connaissance du secrétaire et le gestionnaire. Donner les 
notations suivantes 
Note : 

0 si le CVD ne dispose d’aucun agent pour la tenue du registre de PV et 
le livre de caisse ; 

1 si le CVD dispose d’un secrétaire et d’un gestionnaire qui puisse 
remplir le registre de PV et le livre de caisse ; 

2 si le CVD dispose d’un secrétaire et d’un gestionnaire instruits, avec le 
registre et le livre de caisse bien remplie; 

3 si le CVD remplit la condition ci précédente et dispose d’autres 
membres initiés sur la tenue de ces documents ; 

4 si le CVD remplit les conditions précédentes et initie des cours pour les 
membres non lettrés ; 

5 si le CVD remplit les conditions précédentes, initie des cours pour les 
membres et utilise leur connaissance pour les activités intellectuelles 
du bureau. 

 
H1/ Accroissement du sentiment d’engagement face à la communauté ou à 
l’organisation (bénévolat, esprit de développement pour la communauté) : 
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Par rapport à cette question, l’enquêteur doit rappeler l’implication du 
membre de CVD enquêté dans les activités du développement 
communautaire. En suite, il demandera à l’enquêter ce qui le motive à 
accomplir toutes ces activités. A travers les réponses données par l’enquêté, il 
pourra  apprécier le degré d’engagement de celui là dans les activités 
communautaires (l’enquêteur doit savoir qu’aucun système de motivation 
n’est mis en place pour la motivation des membres du CVD)  
 
Note : 

0 si l’enquêté ne supporte de travail sans motivation matérielle 
1 si l’enquêté travaille mais s’attend plus tard à une motivation 

matérielle et/ ou financière 
2 si l’enquêté remplit la condition précédente, mais pense que il travaille 

pour le projet et par conséquent mérite une rémunération de la part 
de celui là 

3 si l’enquêté ne pose aucun conditionnalité pour sa motivation par 
rapport aux actions communautaires 

4 si l’enquêté est impliqué dans toutes les activités communautaire 
initiées, il est conscient que sa place est essentielle dans l’œuvre de 
développement, il est même capable d’investir ces propres acquis pour 
les activités communautaires  

5 si l’enquêté a un esprit de sacrifice pour toutes les activités 
communautaires et se sent prêt à tout pour accomplir ces activités 
pour le bien être de sa communauté. 
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4. Conseil généraux pour le remplissage des questionnaires : 
 
Pour vous acquitter convenablement de votre tache, vous devez apporter le plus 
grand soin au remplissage des questionnaires et ne jamais négliger les conseils 
suivants : 
 
Ecrire lisiblement et éviter les ratures ou les surcharges ; 
 
Poser des questions dans l’ordre indiqué dans le questionnaire ; 
 
Eviter de poser une question lorsque la réponse est connue ou évidente 
(demander le sexe pour un homme qui est devant vous) ; 
 
Ne pas gaspiller les questionnaires car ils sont en nombre limité 
 
Eviter de gratter les réponses. 
 
Comportement de l’enquêteur 
 

Devoir, Obligations et Interdits 
 

1. Devoirs de l’enquêteur :  
 

Il vous est conseiller d’avoir une conduite irréprochable, une attitude 
correcte et respectueuse à vis de tous les citoyens. Pour cela, vous devez ; 
 

Etre poli, courtois, et décliner toujours votre identité en abordant les 
ménages ; 
 

Expliquer chaque fois dans un langage simple et compréhensible le but de 
votre présence et répondre poliment à toutes les questions qui vous seront 
posées ; 
 

Respecter les coutumes, et la religion des habitants de la localité ; 
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Vous occupez uniquement de votre travail sans intervenir dans les 
discussions inutiles pouvant compromettre votre mission ; 
 

Remercier les personnes enquêtées et insister sur un retour possible pour des 
informations complémentaire ; 
 

Faire intervenir les responsables locaux en cas de réticence ; 
 

Contacter chaque fois que cela est nécessaire votre responsable 
hiérarchique ; 
 

Eviter des attroupements qui peuvent gêner les personnes interrogées et de 
vous suivre par une foule de curieux. 
 

Remplir vous même les questionnaires. 
 

 

 

 

 

 

 

3.2. Obligation de l’enquêteur 
 

Etudier sérieusement le questionnaire et le manuel 
 

Travailler de façon intense 
 

Et s’assurer d’avoir terminer le travail avant de quitter le ménage. 
 

3.3. Interdits : un enquêteur ne doit pas : 
 

Déléguer ses fonctions à une autre personne. 
 

Communiquer ou commenter les renseignements recueillis ; 
 

Montrer des documents remplis à toute personne non membre de l’équipe de 
recherche ; 
 

Demander des renseignements qui ne figurent pas sur le questionnaire ou 
inscrire de faux renseignements ;   
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II.b – Indice de Capacité des groupements féminins, 
agriculteurs et  CVD 

 
Entretien avec les membres du Groupements Féminins, Groupements Agricultures et 
CV. Il s'agit d'une auto-évaluation par les membres des groupements.  L'enquêteur ne 
doit pas fixer le nombre de point aux indicateurs. Cochez dans la case correspondante en 
face de chaque indicateur le niveau et mettre le point obtenu dans la colonne note. 
 

Sous – Préfecture : 
District/Village:  
Numéro de la Grappe: 
Nom et Prénom de l'enquêteur: 
Nom et prénom du superviseur: 
Date de l'enquête :  
 
1= Anciens districts 2= Nouveaux districts     
 /______/ 
 
 

Variables Indicateurs Nul    
(0) 

Faible  
(1) 

Moyen  
(2) 

Assez 
Bien   
(3) 

Bien   
(4) 

Excellent 
(5) Note 

A1- Accroissement du nbre 
d'organisation dans la 

communauté               
A2- Accroissement du nbre 

des réunions (PV)               

A- Organisation 
Communautaire 

A3- Accroissement de 
l'initiative locale               

B1- Relève organisée et 
Leadership qui se renouvelle 

et  qui est plus participatif   
    

  
      

B- Participation 
Communautaire 

B-2 Participation de la 
population ou des membres 

aux prises de décisions               
C1- Augmentation de la 
connaissance de population 
ou des membres d'une 
organisation de l'existence 
des structures décisionnelles, 
des activités et des types de 
décision prises par les 
autorités communautaires ou 
de leur organisation dans la 
communauté 

       C- Transparence 
dans la gestion 

C2- Gestion transparente des 
affaires courantes        
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Variables Indicateurs Nul     
(0) 

Faible  
(1) 

Moyen 
(2) 

Assez 
Bien    
(3) 

Bien   
(4) 

Excelle
nt (5) Note 

D1- Rôle bien défini               
D2- Capacité de 

négociation des conflits               
D3- Capacité de 
négociation des 

ressources extérieures               

D- Bon 
fonctionnement 

interne de la 
communauté ou de 

l'organisation D4- Connaissance du 
règlement de 

l'association par les 
membres               

E1- Capacité d'analyse 
de la situation, de 
priorisation des 

problèmes et des 
solutions               

E- Capacité 
d'analyse et 
planification E2- Capacité d'élaborer 

des plans d'actions, de 
les suivre et de les 

évaluer               
F- Communication 

Échange avec 
l'extérieur 

F1- Augmentation des 
échanges avec 

l'extérieure               

G1- Augmentation de la 
capacité de décision               

G2- Autonomie dans la 
gestion financière et 

matérielle               

G3- Augmentation des 
budgets pour les travaux 

communautaires               
G4- Changement de 
relation avec l'AT du 

projet au cours du projet               

G- Capacité d'agir 

G5- Niveau 
d'alphabétisation des 

membres               

H- Capacité 
individuelle 

H1- Accroissement du 
sentiment d'engagement 
face à la communauté ou 

à l'organisation               
TOTAL               

 
 
 
 
 



Guinea Risk Management Case Study.  Annex II.  May 5, 2006. 82 
Date: 16 FEV 2006 

 

 
 
 
 

II. c - FICHE D’EVALUATION DU CVD  
SUR LES ACTIVITES DU SIAC 

 
Entretien avec les membres du CVD. Il s'agit d'une auto-évaluation par les 
membres du CVD. L'enquêteur ne doit pas fixer le nombre de point aux 
indicateurs. Cochez dans la case correspondante en face de chaque indicateur 
le niveau et mettre le point obtenu dans la colonne note. 
 
SOUS-PREFECTURE DE: 
____________________________________________ 
 
DISTRICT/VILLAGE DE: 
____________________________________________ 
 
NUMERO DE LA GRAPPE: 
____________________________________________ 
 
NOM ET PRENOM DE L'ENQUETEUR : ______________________________ 
 
NOM ET PRENOM DU SUPERVISEUR: _______________________________ 
 
DATE DE L'ENQUETE:  _____/______/_______/ 
    (jj     ) ( mm) (aa    ) 
  
1= Anciens districts 2= Nouveaux districts     
 /_____/ 
 
VARIABLES INDICATEURS Nul 

(0) 
Faible

(1) 
Moyen

(2) 
Assez 
Bien 
(3) 

Bien 
 (4) 

Exc.
(5) Note

- Tenue des réunions 
pour les activités 
sanitaires et 
nutritionnelles  

       

- Prise d'initiatives 
pour le 
développement des 
activités 
nutritionnelles 

       

- Implication de la 
communauté dans les 
activités du SIAC 

       

Organisation 
et  

fonctionne-
ment 

- Degré de 
collaboration avec le 
centre de santé 
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- Motivation à base 
communautaire des 
AC  

       

- Tenue à jour des 
documents de fonc- 
tionnement et de 
gestion (cahier de 
réunion, outils SIAC, 
etc..) 

       

- Supervision/appui 
des AC dans leurs 
activités 

       

- Sensibilisation de la 
communauté pour sa 
participation dans les 
activités sanitaires et 
nutritionnelles 

       

- Contribution en 
nature de la 
communauté dans les 
démonstrations 
culinaires 

       

- Participation de la 
communauté dans les  
causeries éducatives 
et la promotion /suivi 
de la croissance 
(pesées mensuelles) 

       

Participation 
Communau-

taire 

- Degré d'information  
de la communauté sur 
les activités sanitaires 
et nutritionnelles 

       

 - Implication de la 
communauté dans la 
gestion du matériel 
SIAC (réparation du 
vélo et entretien des 
Kits) 
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VARIABLES INDICATEURS Nul 

(0) 
Faible

(1) 
Moyen

(2) 
Assez 
Bien 
(3) 

Bien 
(4) 

Exc.
(5) Note

- Autonomie dans la 
prise de décision y 
compris la réalisation 
d’actions sans un 
appui extérieur  

       

- Capacité à 
rechercher des appuis 
auprès d’autres 
partenaires (autres 
qu’Africare) 

       

- Analyse des 
problèmes sanitaires 
et nutritionnels 

       

Capacité 
d'analyse et 

d'action 

- Elaboration et mise 
en oeuvre de plans 
d'actions sanitaires et 
nutritionnelles 

       

Nombre Total de points obtenus  
INDICE DU CVD  
 
 
Le Nombre total de points obtenus est de 80 si chacun des 16 indicateurs obtient la note 
maximale (c'est à dire 16x5= 80) 
 
L'indice du CVD s'obtient par la formule suivante: Indice du CVD= Nombre Total de 
points obtenus divisé par 80 et multiplié par 100.  
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II. d – Instruction FSCCI - Risque 

 Fiche d’évaluation des groupements CVD pour la gestion des 
risques. 

 
Variable I : l’habileté d’analyser et de gérer le risque et la vulnérabilité  
La vulnérabilité est définie comme l’habileté de gérer les risques. La 
formule  de FFP est basée sur le point suivant: vulnérabilité = risque 
Quand une entité (communauté) est incapable de faire face effectivement à 
un choc ou risque, elle est vulnérable. 
La grandeur du choc est en relation avec l’habileté pour faire face à la 
vulnérabilité au plus grand degré. Cette formule est appliquée à la 
communauté (CVD). Cette variable évalue la fonctionnalité de tout système 
d’avertissement qui existe (moderne ou traditionnel) pour réduire 
l’exposition aux risques et améliore l’habilité de gestion de la communauté 
dans le cadre de la gestion de tels risque ; tels que les chocs qui affectent 
beaucoup de personnes (ex : les sécheresses, feu de brousse ou les 
inondations). Par exemple : quelques inondations se présentent 
annuellement ou par décennie. Quelques personnes sages peuvent prédire la 
sévérité de la pluie ou de l’inondation à partir de la migration de quelques 
oiseaux ou la couleur des feuilles. 
Le comité en collaboration avec la communauté doit se baser sur ce type de 
connaissance locale pour faire face aux mécanismes.   
 
Pour mesurer cette variable, il faut diviser le total du score par 25 et 
multiplier le résultat par 10. 
 
Indicateurs : 
L’évaluation des risques et la vulnérabilité basée sur le fonctionnement du 
système d’information du village. 
 
a)  ANALYSE : l’analyse continue des risques et vulnérabilité est basées sur 
un système  d’information des communautés à la base (indice de vulnérabilité) 
      

0     Absence d’un système de collecte et d’analyse des informations sur      
           la vulnérabilité et les risques (selon les groupes vulnérables, 
1 Existence d’une évaluation non structurée, sur une base irrégulière 

ne permettant pas d’analyser et de prendre des actions, 
2 L’existence d’une structure formelle (CVD) qui se réunit 

annuellement pour évaluer la sécurité alimentaire du village, les 
risques et la vulnérabilité17  ; 

                                                 
17 Pour les structures ne disposant pas de CVD, administrer la fiche à la structure communautaire formelle 
reconnue. 
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3 Existence d’un système formel de revue régulière des indicateurs 
par les villageois eux même et structures communautaires facilités 
par les membres du CVD et encadreurs pour l’appropriation du 
système, 

4 Existence d’un système formel de revue régulière des indicateurs 
avec un  plan d’action prenant en compte les cas de vulnérabilité. 
et un système de suivi évaluation de ces plans d’action pour les 
groupes cibles, 

    5         Existence d’un système fonctionnel d’auto-évaluation des   
               indicateurs de vulnérabilité géré par les structures communautaires   
               et la communauté comme partie intégrante de la révision de leur   
               plan d’action.   
 
b) PLANNIFICATION : Plans mis en place pour faire face aux 
risques : 

 0     Aucun plan d’action pour améliorer la situation des groupes        
          vulnérables 
1 Existence d’un PAO informel sans capacité pour la mise en place, 
2 Plan écrit et intégré dans le plan d’action du village sans capacité 

de préparation et de mise en oeuvre, 
3 L’existence du plan écrit pour les groupes vulnérables avec 

capacité de mise en oeuvre  
4 Revue annuelle de tous les aspects du plan et restitution à la 

communauté ;  
5 Revue annuelle de tous les aspects du plan et restitution à la 

communauté, aux autorités régionale/locale pour leur implication 
dans la mise en œuvre. 

 
c) DIVERSIFICATION DES ACTIVITES : Diversification des 
activités productives (la diversification des activités est définie comme la 
mise en place d’autres initiatives ou activités génératrice de revenu 
(maraîchage, élevage, petit commerce…) en plus de la production agricole. 
 

0 Aucune compréhension à propos de la diversification des activités     
          productives 
1 Au moins 10 % des ménages ont diversifié leurs activités 

productives 
2 Au moins 25 % des ménages ont diversifié leurs activités 

productives 
3 Au moins 50 % des ménages ont diversifié leurs activités 

productives 
4 Au moins 75 % des ménages ont diversifiés leurs activités 

productives 
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5 90 % des ménages ont diversifiés leurs activités productives 
 
d) CAPACITE DE NEGOCIATION : Capacité de demander et de 
recevoir de l’assistance à partir de la communication avec l’extérieur 
quand c’est nécessaire. 
 

0     Aucun mécanisme de négociation pour la recherche de ressources      
          ou l’assistance extérieure. 
1 La communauté a entamé des réflexions sur la nécessité de la 

recherche des  ressources externe ou assistance, mais aucune 
action n’est entreprise, 

2 L’information sur les risques de la communauté avait été formulée 
dans une demande, 

3 La demande formulée a été soumise au plus haut dirigeant local, 
4 La demande de la communauté et les qualités de négociation 

étaient suffisantes pour l’obtention des ressources extérieures, 
5 La communauté a mis en place un système efficace pour une 

proposition de développement et de négociation reconnue à travers 
les ressources extérieures. 

 
e) Réflexion périodique : 
     0      Aucune évaluation au niveau communautaire des actions ou des   
               analyses sur les risques et les cas de vulnérabilité 

1 Les membres du comité ont commencé à mettre quelques 
indicateurs et des directives les permettant de suivre l’évolution 
des actions visant l’amélioration du niveau de vie des plus 
vulnérables, 

2 Les indicateurs ont été développés mais ne sont pas encore bien 
compris par tous les membres et donc pas encore appliqués dans 
les évaluations, 

3 Les indicateurs ont été développés et tous les membres sont au 
courant, mais ne les ont pas encore utilisés dans les évaluations, 

4 Les membres ont leurs propres indicateurs développés, compris 
par tous et ont été utilisés par les membres du comité avec l’aide 
d’Africare et les autres organisations, 

5 Les membres ont leurs propres indicateurs bien développés qui 
sont bien compris par tous. Ces indicateurs ont été périodiquement 
utilisés par les membres du comité sans l’aide d’Africare ou autres 
organisation. 
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Variable J : Capacité de gestion des risques associée au VIH / 
SIDA 
 
La variable évalue la capacité des membre du CVD et la communauté dans 
l’identification et les gestion des risques au niveau des ménages affectés par 
le VIH/ SIDA. 
 
Pour mesurer cette variable, il faut diviser le total par 15 et multiplier le 
résultat par 10. 
 
Indicateurs : 
 
a) PLAN D’ACTION: Existence d’un plan d’action qui prend en 
compte les activités de  VIH / SIDA  
 
     0 aucune activité de VIH n’est pris en compte dans le plan d’action du   
          CVD  

1 Existence d’un plan d’action qui prend en compte une activité VIH 
non ou partiellement exécuté 

2 Existence d’un plan d’action qui prend en compte deux activités ou 
plus, partiellement réalisées 

3 Un plan d’action formel existe avec des activités qui sont en voie  
          d’exécution et suivies régulièrement 

4 Un plan d’action formel existe avec des activités qui sont en voie   
          d’exécution et suivies régulièrement, avec des résultats vérifiables 

5 Un plan d’action formel existe avec des activités exécutées, suivies 
régulièrement, avec des résultats vérifiable et un financement extérieur. 

 
b) Niveau d’information des membres de CVD sur l’évolution du 
VIH/SIDA dans leur communauté  
 
     0 Aucun membre n’a reçu une formation concernant le VIH / SIDA 

1 Moins de 20 % des membres ont reçu une formation de base sur le 
VIH / SIDA 

2 Entre 20 – 50 % des membres ont reçu une formation de base sur 
le VIH / SIDA  

3 Plus de  50 % des membres ont la de formation sur le VIH / SIDA 
4 Le CVD utilise les techniques modernes pour la diffusion  des 

messages sur le VIH / SIDA dans leur communauté,  
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5 Le comité a identifié et responsabilisé une personne/organisation 
de personnes ressources pour l’exécution et suivi des activités de 
lutte contre le VIH / SIDA (dépistage volontaire, VAD; paire 
éducateur, traitement if application) 

 
c) Evidence de collaboration formelle entre les CVD et les services de 

santé sur les questions de VIH/SIDA 
     0        Les membres de CVD (ou un comite officiel) ne connaissent pas     
               l’existence d’un service de santé pour la prise en charge des    
               ST/VIH/SIDA dans leur localité 

1 Les membres du CVD connaissent les services, mais n’ont 
entrepris aucun contact avec les services de santé disponibles dans 
leur localité, 

2 Les membres de CVD ont identifié les services spécialisé et ont 
entrepris des contacts avec au moins 50 % des services disponibles 
pour le VIH/SIDA dans leur localité, 

3 Les membres du CVD ont créé des liens formels avec une 
structure  sanitaire pour la sensibilisation au niveau 
communautaire, 

4 Les membres du CVD ont identifié les services spécialisés pour la 
lutte contre le VIH / SIDA dans leur milieu et ont établi un 
mécanisme formel de référence des membres de la communauté ; 

5 Les membres du CVD ont identifié les services spécialisés pour la 
lutte contre le VIH / SIDA dans leur milieu et ont établi un 
mécanisme formel de référence et de prise en charge des membres 
de la communauté. 
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II. e -  Indice de capacité des risques (FSCCI risques/SIDA) 
 

  Nul 
(0) 

Faible
(1) 

Moyen 
(2) 

Assez 
Bien 
(3) 

Bien 
(4) 

Excellent 
(5) 

Note Observations 

I. Habilite 
d’analyser et de 
gérer le risque et 
la vulnérabilité 

(a) Analyse continue des risques et 
vulnérabilité est basée sur un système  
d’information des communautés à la 
base 

        

 (b) Plans mis en place pour faire face 
aux risques  

        

 (c) Diversification des activités 
productives  

        

 (d) Capacité de demander et de 
recevoir de l’assistance à partir de la 
communication avec l’extérieur 
quand c’est nécessaire. 
 

        

 (e) Réflexion périodique          

J. Capacité de 
gestion des 
risques associés 
au VIH/SIDA 

(a) Existence d’un plan d’action qui 
prend en compte les activités de lutte 
contre le VIH/SIDA  
 

        

 b) Niveau d’information des membres 
de CVD sur l’évolution du VIH / 
SIDA dans leur communauté 
 

        

 c) Evidence de collaboration formelle 
entre les CVD et les services de 
santé sur les questions du VIH/SIDA 
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II. f – Instruction sur le MAHFP 
 
 

Démarche à Suivre pour L’Élaboration du Calendrier du Sécurité 
Alimentaire 

 
I. Préparer l’équipe MARP (Multidisciplinaire en impliquant les AC, les CVD et les personnes 
ressources) 
 
II. Définir la période sur la quelle porte l’analyse et harmoniser les appellations des mois en 
langues nationales en relation avec le calendrier en Français 

Exemple:  Mai 2004 – Avril 2003 
  

III. Définir les trios catégories: 

- Plus grande sécurité ; 
- Sécurité moyenne 
- Plus grande insécurité 

 
NB: Il est important de définir ces trois (3) concepts en langues nationales Pular et Maninka. 
 
Plus grande sécurité: Ménages ayant moins de problèmes pour assurer leur alimentation dans 
l’année; 
 
Sécurité moyenne : Ménages se trouvant au milieu de 2 groupes dans l’année; 
 
Plus grande insécurité: Ménages ayant beaucoup de difficultés pour garantir à leurs familles 
une quantité suffisante d’aliments dans l’année. 
 

IV. Détermination des pourcentages (prendre 100 cailloux par exemples pour 
représenter la communauté). 

 
- Ensuite, demander aux participants : parmi ces 100 cailloux qui représentent la 

communauté, combien sont dans les catégories (1,2 et 3) 
- C’est maintenant le moment de travailler avec l’ensemble de la communauté sur les 3 

catégories en vue de déterminer le calendrier. 
- Faire le tableau, parler des symboles et les faire choisir par les participants, les mois. 

 
Par exemple, Commencer par la catégorie moyenne 
 
NB : Faire 2 groupes (Homme et Femme) 
 
On doit poser les mêmes questions suivantes aux 3 catégories. 
 
Questions : 
 
1. Quelles sont les mois au cours desquels ces ménages mangent à leur faim dans l’année ? 

- Identifier des symboles pour indiquer ces mois en fonction de la catégorie. 
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2. Quels sont les mois au cours des quels ces ménages ne mangent pas a leur faim (Période de 
soudure) ? 

3. Enfin, l’animateur extrapole avec la communauté les mois qui constituent la transition ; 
C’est à dire les mois qui n’ont pas encore de symboles et définir des symboles pour ces 
mois. 
 

NB :  Les périodes de transition sont les mois au cours desquels les quantités d’aliments 
sont réduites. 

 

- Prendre note au fur et a mesure pour enrichir l’analyse. 
 

Pour les autres catégories, on pose les mêmes questions dans la même ambiance. 

 
A travers la présentation des travaux de groupes et les simulations, le mode de calcul est 
explicité avec l’appui des ressources internes du projet notamment le Coordinateur et les 
superviseurs. 
 
A l’issue d’une discussion enrichissante et amendement des résultats des travaux de groupes, la 
formule générale permettant de calculer le nombre de mois d’approvisionnement adéquat en 
nourriture d’une communauté a été établie à savoir : 

 
 

 
 
 
 
 
 
C’est a dire : 
 
 

 
 

 
 
 
 
 
 

 
G = (A x B) + (C x D) + (E x F) = Nombre de mois d’approvisionnement adequate 

[ La proportion de la catégorie de grande sécurité x le nombre de mois d’abondance de 

la catégorie de grande sécurité] + [la proportion de la catégorie de moyenne sécurité x 

le nombre de la catégorie de moyenne sécurité] + [la proportion de catégorie de grande 

insécurité x le nombre de mois d’abondance de la catégorie de grande insécurité] =  

[Au nombre de mois d’approvisionnement adéquat de la communauté] 
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ANNEXE III.A. 
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1 Koumbia Ley Fello x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
2 Diankourou x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
3 Bossere x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
4 Lansanaya x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
5 Ballagnoumaya x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
6 Loppe Sountou x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
7 Banora centre x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
8 Dar-es-salam x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
9 Wonson x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x

10 Bagui x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
11 Kobala x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
12 Watagala x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
13 Saniguiya x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
14 Niogo x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
15 Mamoudouya I x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
16 Gagnakaly x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x

Année d'intervention

N
°

 Villages d'intervention

Objective 1: Sante Nutrition/IEC (Activities)

Village an1: 1997
Village an2: 1998

V
il lage an3: 1999

17 Belleya x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
18 Dayebhe x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
19 Diaberemini x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
20 Dialakoro x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
21 Diatifiere Centre x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
22 Heleyabhe x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
23 Herako x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
24 Kalinko x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
25 Mbonet x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
26 Mossoko x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
27 Selouma x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
28 Tinkisso x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
29 Walawala x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
30 Wouyabhe x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x

V
illage an3: 1999

V il lage an4: 2002

31 Babila x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
32 Bokoty x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
33 Farabato x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
34 Fadia x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
35 Fello Lamou x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
36 Farabana x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
37 Hansanguere x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
38 Boubere x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
39 Sandanfara x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
40 Safe + C.U x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
41 Kebaly x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
42 Sebekoro x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
43 Tanbanoro x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
44 Fodekaria x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
45 Kansato x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
46 Mamoudouya II x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
47 Nanako x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
48 Nafadj x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
49 Matagania x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
50 Daibatou x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x

Village an4: 2002
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51 Herako x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
52 Koolo KankanFodéa x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
53 Saryfoula-Baffing x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
54 Kindoye II x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
55 Sarafoula wala x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
56 Tiguissan x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
57 Dandakara x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
58 Diabakanya x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
59 Finala x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
60 Konso x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
61 Ndema Centre x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
62 Heramakono x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
63 Kébeya x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
64 Niandan x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
65 Nafadji x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
66 Dogomet C x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
67 Dabolabérété x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
68 Kobolonia x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
69 Segaya x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
70 Bouka x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
71 Diguilin x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
72 Kankama Centre x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
73 Kindoye I x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
74 Konindou I x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
75 Konindou II x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
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 P
roduction vivriere

 M
araichage

 C
onstruction des greniers am

eliores

 S
uivi des A

G
R

  Technologie alim
entaire (transform

ation des alim
ents locaux)

 A
ctivite credit rotatif

 S
echoir solaire tunnel

  D
istribution des em

ballages et plastiques

 Form
ation en traction anim

ale

 S
ensibilisation et anim

ation

 Form
ation sur les itineraires techniques

C
om

postage

 C
onstruction des puits m

araichers

 U
nion des C

VD
 ou C

V
D

 S
uivi des G

roupem
ents fem

inins

 S
uivi des G

roupem
ents agriculteurs

 S
uivi des C

hefs d'exploitation

 M
ise en place V

itagoat

 M
ise en place de decortiqueuse

 D
istribution des m

oulins m
ecaniques

 Form
ation en alphabetisation fonctionnelle

  A
ctivites d'achat, stockage et com

m
ercialisation des produits agricole

 P
rom

otion des jardins de case

 P
rom

otion des haies vives

  A
nim

ation/sensibilisation sur la lutte contre les feux de brousse

  A
ctivite autonom

ie fam
iliale

   Form
ation sur le tas des personnes ressources sur l'utilisation des engrais chim

iques  

  Identification et rehabilitation des bas fonds

 R
ealisation des M

AR
P

 E
xtraitraction du beure de Karite

 E
ntretien des pistes

  E
laboration, execution et evaluation des plans d'action

  R
eunion ou Assem

blee generale

1 Koumbia Ley Fello x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
2 Diankourou x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
3 Bossere x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
4 Lansanaya x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
5 Ballagnoumaya x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
6 Loppe Sountou x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
7 Banora centre x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
8 Dar-es-salam x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
9 Wonson x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
10 Bagui x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
11 Kobala x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
12 Watagala x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
13 Saniguiya x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
14 Niogo x x x x x x x x
15 Mamoudouya I x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
16 Gagnakaly x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x

Objective 2: Productivite Agricole (Activities)

V
illage an2: 1998

Vil lage an3: 1999
 Année d'intervention

N
°

  Villages d'intervention

Village an1: 1997

17 Belleya x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
18 Dayebhe x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
19 Diaberemini x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
20 Dialakoro x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
21 Diatifiere Centre x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
22 Heleyabhe x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
23 Herako x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
24 Kalinko x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
25 Mbonet x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
26 Mossoko x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
27 Selouma x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
28 Tinkisso x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
29 Walawala x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
30 Wouyabhe x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x

Village an3: 1999
Vil lage an4: 2002

31 Babila x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
32 Bokoty x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
33 Farabato x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
34 Fadia x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
35 Fello Lamou x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
36 Farabana x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
37 Hansanguere x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
38 Boubere x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
39 Sandanfara x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
40 Safe + C.U x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
41 Kebaly x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
42 Sebekoro x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
43 Tanbanoro x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
44 Fodekaria x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
45 Kansato x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
46 Mamoudouya II x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
47 Nanako x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
48 Nafadj x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
49 Matagania x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x
50 Daibatou x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x x

Village an4: 2002
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 Production vivriere

 M
araichage

 C
onstruction des greniers am

eliores

 Suivi des AG
R

  Technologie alim
entaire (transform

ation des alim
ents locaux)

 Activite credit rotatif

 Sechoir solaire tunnel

  D
istribution des em

ballages et plastiques

 Form
ation en traction anim

ale

 Sensibilisation et anim
ation

 Form
ation sur les itineraires techniques

C
om

postage

 C
onstruction des puits m

araichers

 U
nion des C

VD
 ou C

VD

 Suivi des G
roupem

ents fem
inins

 Suivi des G
roupem

ents agriculteurs

 Suivi des C
hefs d'exploitation

 M
ise en place V

itagoat

 M
ise en place de decortiqueuse

 D
istribution des m

oulins m
ecaniques

 Form
ation en alphabetisation fonctionnelle

  Activites d'achat, stockage et com
m

ercialisation des produits agricole

 Prom
otion des jardins de case

 Prom
otion des haies vives

  Anim
ation/sensibilisation sur la lutte contre les feux de brousse

  Activite autonom
ie fam

iliale

   Form
ation sur le tas des personnes ressources sur l'utilisation des engrais chim

iques  

  Identification et rehabilitation des bas fonds

 R
ealisation des M

AR
P

 Extraitraction du beure de K
arite

 Entretien des pistes

  Elaboration, execution et evaluation des plans d'action

  R
eunion ou A

ssem
blee generale

51 Herako x x x x x x x x x x x x x
52 Koolo KankanFodéa x x x x x x x x x x x x
53 Saryfoula-Baffing x x x x x x x x x x x x x
54 Kindoye II x x x x x x x x x x x x x
55 Sarafoula wala x x x x x x x x x x x x x
56 Tiguissan x x x x x x x x x x x x x
57 Dandakara x x x x x x x x x x x x x
58 Diabakanya x x x x x x x x x x x x x
59 Finala x x x x x x x x x x x x x x
60 Konso x x x x x x x x x x x x x
61 Ndema Centre x x x x x x x x x x x x x x
62 Heramakono x x x x x x x x x x x x
63 Kébeya x x x x x x x x x x x x x
64 Niandan x x x x x x x x x x x x
65 Nafadji x x x x x x x x x x x x
66 Dogomet C x x x x x x x x x x x x x
67 Dabolabérété x x x x x x x x x x x x x
68 Kobolonia x x x x x x x x x x x x x
69 Segaya x x x x x x x x x x x x x
70 Bouka x x x x x x x x x x x x
71 Diguilin x x x x x x x x x x x x x
72 Kankama Centre x x x x x x x x x x x x
73 Kindoye I x x x x x x x x x x x x x
74 Konindou I x x x x x x x x x x x x
75 Konindou II x x x x x x x x x x x x

  Villages d'intervention

Objective 2: Productivite Agricole (Activities)
Pa

uv
re

te
 e

xt
re

m
e

P
au

vr
et

e 
m

oy
en

ne

 Année d'intervention

N
°
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Bagui x x x x xx x x x x x 4 heures 5 heures pieds
Ballagnoumaya x x x x 1/4 heure 1/2 heure pieds
Banora centre x x x x x 7 heures 8 heures pieds
Beleya x x x x x x x 7 heures 8 heures pieds
Bossere x x x x 1 heure 1h30 pieds
Dar-Es-Salam x 3/4 heures1 heure pieds
Dayebe x x x 3/4 heures3/4 heure pieds
Diaberemini x x x x 1 heure 1h30 pieds
Diatefere centre x x x x x x x x x x x x 0 0
Djankourou x x x x 1 heure 1h30 pieds
Gagnakali x xx x x x x x x x 6 heures 7 heures pieds
Helayabe x x x 1/2 heure 3/4 heues pieds
Herako xx x x x 5 heures 6 heures pieds
Kalinko Centre x x x x x x x 0 0
Kobala x x x 0 0
Koumbia-1.Fello x x x x 3/4 heures3/4 heurespieds
Lansanaya x x x x x x x 0 0
Loppe-sountou x x x x x x x x 2 heures 3 heures pieds
Mamoudouya I x x x x x x x x 2 heures 3 heures pieds
Mbonet x x x x x x 0 0
Mossoko x x x x x 3/4 heures1 heure pieds
Niogo x x x x x x x 1 heure 2 heures pieds
Santiguiya x x x x x x 1 heure 2 heures pieds
Selouma x x x x x x x 0 0
Tinkisso x x x x x x x x 1 heure 2 heures pieds
Walawala x x x x x 1/2 heure 1 heure pieds
Watagala x x x x x x 1/2 heure 3/4 heurespieds
Wonson xx x x x x 3 heures 4 heures pieds
Wouyabhe x x x x x 1/2 heure 3/4 heurespieds
Fadia x x x x x 2 heures 3 heures pieds
Fodecariah x x x x x x 1 heure 1h30 vehicule
Fello lamou x x x x x x 2 heures 3 heures pieds
Kansato x x x x x x x 1 heure 1h30 pieds
Mamoudouya II x x x x x x x x 2 heures 3 heures pieds
Matagania x x x x x x x x x x 0 0
Nanako x xx x x x x x x x 1 heure 2 heures pieds
Sandafara x x x x 3/4 heures1 heure pieds
Safé x x x x x x 1 heure 2 heures pieds
Tambanoro x x x x x x 1/2 heure 3/4 heurespieds
Babila x x x x x 3/4 heures1 heure pieds
Bokoty x x x x x 1 heure 2 heures pieds
Boubere x x xx xx x xx x 4 heures 5 heures pieds
Dhaibatou x x x x x x x x 2 heures 3 heures pieds
Farabato x x x x x 3/4 heures1 heure pieds
Farabana x x x x 1/4 heure 1/4 heure pieds
Hansaguere x x x x x x xx 2 heures 3 heures pieds
Kebaly x x x x x x x 1/2 heure 3/4 heurespieds
Nafadji x x x x x x x x 0 0
Sebekoro x x x x 1 heure 1h30 pieds
Herako x x x x x x x x x x x x 2 heures 4 heures vehicule
Koolo KankanFodéa x x x x x x 0 0
Saryfoula-Baffing x x x x x x x x
Kindoye II x x x x x x x x
Sarafoula wala x x x x x x x
Tiguissan x x x x x x
Dandakara x x x x x
Diabakanya x x x x
Finala x x x x x x x x x x x x
Konso x x x x x x x x x x x x x 1h30 2 heures vehicule
Ndema Centre x x x x
Heramakono x x x x x x 2 heures 4 heures vehicule
Kébeya x x x x x x x
Nafadji x x x x x x
Dogomet C x x x x x x x 1 heure 1 heure vehicule
Dabolabérété x x x x
Kobolonia x x x x x
Segaya x x x
Bouka x x x x x x x x x 2h30 3h30 vehicule
Diguilin x x x x x x x pieds
Kankama Centre x x x x x x x
Kindoye I x x x x x x
Konindou I x x x x x x x 1 heure 1h30 vehicule
Konindou II x x x x x x 1 heure 1h30 vehicule

Risques Actuels
Types de risques

Risques a suivre
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ANNEXE IV. 
Indicator Performance Tracking Table Guinea Food Security Initiative FY 2001-2006 

 
 
Indicator 

 
Base- 
line 

 
FY 01 
Tgt. 
 

 
FY 01 
Achv. 

 
FY 01 
% 
Achv.  
Vs Tgt. 

 
FY 02 
Tgt. 
 

 
FY 02 
Achv. 

 
FY 02 
% 
Achv. 
vs  
Tgt. 

 
FY 03 
Tgt. 
 

 
FY 03 
Achv. 

 
FY 03 
%   
Achv. 
Vs Tgt. 

 
FY 04 
Tgt. 

 
FY 04 
Achv. 

 
FY 04 

% 
Achv. 
vs Tgt. 

 
FY 05 
Tgt. 

 
FY 05 
Achv. 

 
FY 05 
Achv. 
vs 
Tgt. 

 
FY 06 
Tgt. 

 
FY07 
Tgt 

 
LOA 
Tgt. 

 
LOA 
Achv. 
vs 
Tgt. 

Objective 1- To improve the nutrition and health status of women and children under 3 

Impact Indicator 
1.1 
% reduction in 
children stunted 
-Dinguiraye Original 
-Dinguiraye New 
-Dabola Extreme P 
-Dabola Medium P 

 
 
 
 
21.9% 
21.4% 
37.9% 
39.3 

       
 
 
 
20.9% 
20% 
 

 
 
 
 
21.5% 
23.6% 

 
 
 
 
27% 
-257% 

 
 
 
 
 
 

   
 
 
18.9% 
18.4% 
37.9% 
39.3% 

   
 
 
 
16.9% 
16.4% 
37.9% 
39.3% 

 
 
 
 
16.9% 
16.4% 
37% 
37% 

  

Impact Indicator 
1.2 
% infants (0-23 
mos) offered the 
same or more 
food during 
diarrhea 
-Dinguiraye Original 
-Dinguiraye New 
-Dabola Extreme P 
-Dabola Medium P 

 
 
 
 
 
 
 

33.8% 
22.9% 
34.6% 
28.8% 

       
 
 
 
 
 

 

40% 
35% 
-- 

 
 
 
 
 
 
 
 
44.3% 
35.3% 

 
 
 
 
 
 
 
 
111% 
108% 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

   
 
 
 
 
 
 

55% 
50% 
38.6% 
32.8% 

   
 
 
 
 
 
 

60% 
55% 
40.0% 
36.2% 

 
 
 
 
 
 
 

65% 
60% 
45% 
45% 

  

Monitoring 
Indicator 1.1 

% eligible children 
in Growth 
Monitoring  
weighed in last 4 
months 
-Dinguiraye Original 
-Dinguiraye New 
-Dabola Extreme P 
-Dabola Medium P 

 
 
 
 
 
 
90% 
9.20% 
5.4% 
8.8% 

    
 
 
 

  
 

 
 
 
 
 
 
93% 
30% 
-- 

 
 
 
 
 
 
92.3% 
84.5% 

 
 
 
 
 
 
99.3% 
282% 

 
 
 
 
 
 
94% 
81.9% 
15% 

 
 
 
 
 
 
93.75% 
85.8% 
75% 

 
 
 
 
 
 
99.7% 
105% 
500% 

 
 
 
 
 
 
95% 
85% 
50% 
50% 

 
 
 
 
 
 
93,6%
85,8%
89,3%
82,1%

 
 
 
 
 
 
98,5% 
100,9 
178,6 
164,2 

 
 
 
 
 
 
96% 
90% 
60% 
60% 

 
 
 
 
 
97% 
92% 
70% 
70% 

  

Monitoring 
Indicator 1.2 

underweight 
children (0-36 
months)18 
-Dinguiraye Original 
-Dinguiraye New 
-Dabola Extreme P 
-Dabola Medium P 

 
 
 
 
20.7% 
21.9% 
21.4% 
21.6% 

 
 
 
 
 
20.7% 
N/A 

 
 
 
 
 
13.9% 
N/A 

 
 
 
 
 
149% 

 
 
 
 
 
18.7% 
20.9% 

 
 
 
 
 
19.7% 
29.9% 
 

 
 
 
 
 
52.5% 
-800%19

 
 
 
 
 
16.7% 
20.9%20

 
 
 
 
 
19,7% 
23.4% 
 

 
 
 
 
 
25% 
-250% 

 
 
 
 
 
15.7% 
19.9% 
 

 
 
 
 
 
12.29% 
17.17% 

  
 
 
 
 
14.7% 
18.9% 
20.4% 
20.6% 

 
 
 
 
 
10,6%
16,4%
16,2%
20,2%

 
 
 
 
 
128% 
113% 
1.21.2 
101% 

 
 
 
 
 
13.7% 
18.9% 
20% 
20.1% 

 
 
 
 
 
13.4% 
18% 
19% 
19% 

  

                                                 
18 The baseline figures and targets have changed from last year as it was decided to use the 0-36 month cohort for tracking purposes (the addition of the 0-2 month group in particular improves the nutrition profile).  This is the 
age group monitored in the village growth promotion program and is more meaningful for project staff. 
19 The achievements for this indicator is based on what was to be achieved—the malnutrition rate was to drop by 2 points for the old districts and 1 point for the new As the original districts only dropped by 1.05 points 
achievement was 52.5% and the situation in the new districts were there was an 8 point deterioration created the –800% situation. 
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Indicator 

 
Base- 
line 

 
FY 01 
Tgt. 
 

 
FY 01 
Achv. 

 
FY 01 
% 
Achv.  
Vs Tgt. 

 
FY 02 
Tgt. 
 

 
FY 02 
Achv. 

 
FY 02 
% 
Achv. 
vs  
Tgt. 

 
FY 03 
Tgt. 
 

 
FY 03 
Achv. 

 
FY 03 
%   
Achv. 
Vs Tgt. 

 
FY 04 
Tgt. 

 
FY 04 
Achv. 

 
FY 04 

% 
Achv. 
vs Tgt. 

 
FY 05 
Tgt. 

 
FY 05 
Achv. 

 
FY 05 
Achv. 
vs 
Tgt. 

 
FY 06 
Tgt. 

 
FY07 
Tgt 

 
LOA 
Tgt. 

 
LOA 
Achv. 
vs 
Tgt. 

Monitoring 
Indicator 1.3: 

% of women having 
at least one 
prenatal 
consultation (before 
7th month) during 
their last pregnancy 
-Dinguiraye 
Original 
-Dinguiraye New 
-Dabola Extreme P 
-Dabola Medium P 

 
 
 
 
 
 
 
 
50.6
% 
43.5
% 
45.4
% 
32.3
% 

 
 
 
 
 
 

   
 
 
 
 
 
 
 
55% 
50% 

 
 
 
 
 
 
 
 
55.9% 
37.8% 

 
 
 
 
 
 
 
 
102% 
76% 

 
 
 
 
 
 
 
 
60% 
55% 

 
 
 
 
 
 
 
 
78,3% 
71.8% 

 
 
 
 
 
 
 
 
131% 
131% 

 
 
 
 
 
 
 
 
65% 
60% 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
72% 
66% 

 
 
 
 
 
 
 
 
111
% 
110
% 

 
 
 
 
 
 
 
 
73% 
70% 
46.4
% 
33.3
% 

 
 
 
 
 
 
 
 
82,5% 
 
 
85,8% 

  
 
 
 
 
 
 
 
75% 
70% 
50.4% 
38.3% 

 
 
 
 
 
 
 
 
76% 
71% 
55 
40% 

  

Monitoring 
Indicator 1.4: 

% of women 
receiving Vit A 
supplements within 
4-6 weeks post-
partum 
-Dinguiraye 
Original 
-Dinguiraye New 
-Dabola Extreme P 
-Dabola Medium P 

 
 
 
 
 
 
 
6.8% 
3.9% 
0.8% 
1.2% 

    
 
 
 
 
 
 
15% 
10% 
 

 
 
 
 
 
 
 
91.8% 
86.8% 

 
 
 
 
 
 
 
612%21 
868% 

 
 
 
 
 
 
 
25% 
15% 
 

 
 
 
 
 
 
 
66,9% 
32% 

 
 
 
 
 
 
 
268% 
213% 

 
 
 
 
 
 
 
30% 
25% 
 

 
 
 
 
 
 
 
39.14% 
32.9% 
 

 
 
 
 
 
 
 
131
% 
132
% 

 
 
 
 
 
 
 
50% 
40% 
10% 
15% 

 
 
 
 
 
 
 
82,5% 
 
85.8% 

 
 
 
 
 
 
 
115,3 
 
215.3 

 
 
 
 
 
 
 
60% 
55% 
40% 
45% 

 
 
 
 
 
 
 
70% 
50% 
45% 
50% 

  

Monitoring 
Indicator 1.5 
District 
Development 
Committee Scores 
on Support for 
Nutrition 
Initiatives 
-Dinguiraye 
Original 
-Dinguiraye New 
-Dabola Extreme P 
-Dabola Medium P 

 
 
 
 
 
 
 

45% 
NA 
6% 
6.6% 

    
 
 
 
 
 
 

50% 
15% 
 

 
 
 
 
 
 
 

56.1% 
49.9% 
 

 
 
 
 
 
 
 

112% 
332% 
 

 
 
 
 
 
 
 

55% 
25% 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
66% 
58% 
NA 

 
 
 
 
 
 
 
 
120% 
232% 

 
 
 
 
 
 
 

60% 
35% 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
70% 
58.13% 

 
 
 
 
 
 
 
 
117
% 
166
% 

 
 
 
 
 
 
 

70% 
50% 
13% 
10.% 

 
 
 
 
 
 
 
 
69,4% 
68,5% 
50,1% 
54,1% 

 
 
 
 
 
 
 
 
99,1% 
137% 
501% 
334% 

 
 
 
 
 
 
 

75% 
55% 
15% 
15.5% 

 
 
 
 
 
 
 

76% 
60% 
20% 
25% 

  

Monitoring 
Indicator 1.6 
% of persons who 
never heard of 
HIV/AIDS 
-Dinguiraye  
--Dabola 

 
 
 
 
 
13% 
5.5% 

       
 
 
 
 
8% 

   
 
 
 
 
6.5% 
 

 
 
 
 
 
0% 

 
 
 
 
 
650
% 

 
 
 
 
 
0% 
3.5% 

   
 
 
 
 
0% 
2.5% 

 
 
 
 
 
0% 
2% 

  

Monitoring 
Indicator 1.7 
# of wells 

 
 
 

          
 
 

 
 
 

 
 
 

 
 
 

 
 
 

 
 
 

 
 
 

 
 
 

  

                                                                                                                                                                                                                                                     
20 The target for the new districts was maintained at the same level as in FY 02 as an additional 10 districts will be integrated and the 20.7 level is ambitious given current conditions. 
21 It is most likely that the targets will be adjusted upwards after the mid-term assessment as these results surpassed all expectations. 
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Indicator 

 
Base- 
line 

 
FY 01 
Tgt. 
 

 
FY 01 
Achv. 

 
FY 01 
% 
Achv.  
Vs Tgt. 

 
FY 02 
Tgt. 
 

 
FY 02 
Achv. 

 
FY 02 
% 
Achv. 
vs  
Tgt. 

 
FY 03 
Tgt. 
 

 
FY 03 
Achv. 

 
FY 03 
%   
Achv. 
Vs Tgt. 

 
FY 04 
Tgt. 

 
FY 04 
Achv. 

 
FY 04 

% 
Achv. 
vs Tgt. 

 
FY 05 
Tgt. 

 
FY 05 
Achv. 

 
FY 05 
Achv. 
vs 
Tgt. 

 
FY 06 
Tgt. 

 
FY07 
Tgt 

 
LOA 
Tgt. 

 
LOA 
Achv. 
vs 
Tgt. 

constructed and 
managed by village 
committees 
-Dinguiraye 
/Dabola  

 
 
 
NA 

 
 
 
25 

 
 
 
22 

 
 
 
88% 

 
 
 
25 

 
 
 
33 

 
 
 
132 

 
 
 
20 

 
 
 
10 

Monitoring 
Indicator 1.8 
 # of persons who 
attended one of the 
IEC animation 
Sessions 22 

          20,500 29,443 144
% 

33,00
0 51 624 156,4

%  45,000   

Objective 2- Increased Agricultural Productivity 

Impact Indicator 
2.1 
# Months of 
adequate 
household food 
provisioning 
-Dinguiraye 
Original 
-Dinguiraye New 
-Dabola Extreme P 
-Dabola Medium P 

 
 
 
 
 
 
4.9 
3.77 
4.46 

 
 
 
 
 
 

 
 

 
 

 
 
 
 

 
 

 
 

 
 
 
 
 
 
5.9 
4 

 
 
 
 
 
 
5,66 
4.78 

 
 
 
 
 
 
96% 
119.5% 

 
 
 
 
 
 
6.4 
4.5 
 
 

 
 
 
 
 
 
6.14 
5.9 

 
 
 
 
 
 
96% 
131
% 

 
 
 
 
 
 
6.9 
5 
3.9 
4.9 

 
 
 
 
 
 
6,41 
6,25 
4,76 
4,82 

 
 
 
 
 
 
92,9% 
125% 
122,1 
98,4 

 
 
 
 
 
 
6.9 
5 
4 
5 

 
 
 
 
 

7.5 
6.5 
5 
6 

  

Impact Indicator 
2.2 
% of households in 
the least food 
secure category  
-Dinguiraye 
Original 
-Dinguiraye New 
-Dabola Extreme P 
-Dabola Medium P 

 
 
 
 
 
58% 
60% 
74% 
59% 

       
 
 
 
 
55% 
57% 

 
 
 
 
 
44% 
53% 

 
 
 
 
 
533% 
233% 

 
 
 
 
 
53% 
55% 
 
 

 
 
 
 
 
42% 
42 

  
 
 
 
 
40% 
40% 
70% 
56% 

 
 
 
 
 
36% 
40% 
57% 
54% 

 
 
 
 
 
110% 
100 
8118 
103.5 

 
 
 
 
 
38% 
38% 
68% 
55% 

 
 
 
 
 
38% 
38% 
60 
54% 

  

Impact Indicator 
2.3 
Average scores of 
communities on the 
Food Security 
(FSCCI) capacity 
index 
-Dinguiraye 
Original 
-Dinguiraye New 
-Dabola Extreme P 
-Dabola Medium P 

 
 
 
 
 
 
 
61 
N/A 
13.5 
10.6 

    
 
 
 

 
 
 
 
 

 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
75 
30 
 

 
 
 
 
 
 
 
91.82 
85 

 
 
 
 
 
122.% 
283% 

 
 
 
 
 
 
 
80 
40 
 
 

 
 
 
 
 
80 
64.6 

 
 
 
 
 
100
% 
161
% 

 
 
 
 
 
 
 
85 
60 
15 
11.6 

 
 
 
 
76% 
69,7% 
51,9% 
56,9% 

 
 
 
 
89,4 
116,2 
346 
490,5 

 
 
 
 
 
 
 
90 
65 
20 
15 

 
 
 
 
 

91 
70 
30 
25 

  

Monitoring  
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

 
 

  

                                                 
22 This indicator was added to the IPTT in order to better monitor the project IEC activities all of which include an HIV/AIDS sub-component.  



  G
uinea R

isk M
anagem

ent C
ase Study.  A

nnex IV
.  M

ay 5, 2006. 
101 

 
Indicator 

 
Base- 
line 

 
FY 01 
Tgt. 
 

 
FY 01 
Achv. 

 
FY 01 
% 
Achv.  
Vs Tgt. 

 
FY 02 
Tgt. 
 

 
FY 02 
Achv. 

 
FY 02 
% 
Achv. 
vs  
Tgt. 

 
FY 03 
Tgt. 
 

 
FY 03 
Achv. 

 
FY 03 
%   
Achv. 
Vs Tgt. 

 
FY 04 
Tgt. 

 
FY 04 
Achv. 

 
FY 04 

% 
Achv. 
vs Tgt. 

 
FY 05 
Tgt. 

 
FY 05 
Achv. 

 
FY 05 
Achv. 
vs 
Tgt. 

 
FY 06 
Tgt. 

 
FY07 
Tgt 

 
LOA 
Tgt. 

 
LOA 
Achv. 
vs 
Tgt. 

Indicator 2.1 

% of women’s 
groups receiving 
support for IGA and 
food processing 
technologies 
-Dinguiraye 
Original 
-Dinguiraye New 
-Dabola Extreme P 
-Dabola Medium P 

 
 
 
 
 
60% 
NA 
0% 
0% 

 
 
 
 
 
65% 
N/A 
N/A 

 
 
 
 
 
65% 
N/A 
N/A 

 
 
 
 
 
100% 
N/A 
N/A 

 
 
 
 
 
70% 
10% 
 

 
 
 
 
 
91.4% 
60% 

 
 
 
 
 
131% 
600% 

 
 
 
 
 
75% 
20% 

 
 
 
 
 
83% 
66.7% 
 

 
 
 
 
 
110.6% 
333.5% 

 
 
 
 
 
80% 
40% 
 

 
 
 
 
 
76.8% 
76.7% 

 
 
 
 
 
96% 
192
% 

 
 
 
 
 
85% 
60% 
15% 
15% 

 
 
 
 
 
88,2% 
77,5% 
96,3% 

 
 
 
 
 
103,8 
129,2 

 
 
 
 
 
90% 
70% 
30% 
30% 

 
 
 
 

92% 
75% 
35% 
35 

Monitoring 
Indicator 2.2 

% households 
utilizing at least one 
recommended food 
processing or 
storage practice 
-Dinguiraye 
Original 
-Dinguiraye New 
-Dabola 

 
 
 
 
 
 
 
54.7
% 
16.0
% 
42.6
% 

 
 
 
 
 
 
 
59.4% 
N/A 

 
 
 
 
 
 
 
59.4% 
N/A 

 
 
 
 
 
 
 
99.9% 
N/A 

 
 
 
 
 
 
 
56% 
20% 

 
 
 
 
 
 
 
58.1% 
16.9% 
 

 
 
 
 
 
 
 
104% 
84% 

 
 
 
 
 
 
 
60% 
30% 

 
 
 
 
 
 
 
68.8% 
67.1% 

 
 
 
 
 
 
 
114.6% 
224% 

 
 
 
 
 
 
 
63% 
40% 
 

 
 
 
 
 
 
 
64% 
37% 

 
 
 
 
 
 
 
102
% 
93% 

 
 
 
 
 
 
 
65% 
45% 
44% 

 
 
 
 
 
 
 
NA 

 
 

 
 
 
 
 
 
 
67% 
50% 
50% 

 
 
 
 
 
 
70% 
55% 
55 

  

Monitoring 
Indicator 2.3 
% of HH utilizing 
one or more 
modern agricultural 
techniques 
-Dinguiraye 
Original 
--Dabola 

NA 

          
 
 
 
 
 
50% 
38.5% 

 
 
 
 
 
 
46% 
NA 

 
 
 
 
 
 
92% 
NA 

 
 
 
 
 
 
55% 
39% 

 
 
 
 
 
 
62,3% 

 
 
 
 
 
 
113.3 

 
 
 
 
 
 
60% 
39.5%

 
 
 
 
 
 
65% 
50% 

  

Monitoring 
Indicator 2.4 
# of ha with 
improved water 
management and 
soil conservation 
techniques 
-Dinguiraye 
-Dabola 

 
 
 
 
 
 
NA 

         

 
 
 
 
 
 
 
200 
 

 
 
 
 
 
 
483.4 

 
 
 
 
 
 
 
242
% 

 

 
 
 
 
 
 
974,13 ha
8,67 ha 

 

 
 
 
 
 
 
300 
50 

 
 
 
 
 
 
500 
100 
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ANNEXE V.A. 
Annexes V. a  : graphiques 
 
 
Situation de distribution des vivres PAM  
 

Quantités distribuées 
Année 2002 2003 2004 
Riz 82.825 52.995 122.65
Petit Pois 10.494 5.3 41.205
Huile 4.284 2.65 57.28

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 

 
 
 

Nombre de Bénéficiaires 
Année 2002 2003 2004
N° 
Bénéficiaires 1174 1037 3196
    

Quantitée de la distribution en tonne métrique 
par année

0

50

100

150

2002 2003 2004 2005

Année

qu
an

tit
é 

en
 

To
nn

e

Riz Petit Pois Huile

Distribution des vivres 

0
1000
2000
3000
4000

2002 2002 2003 2003 2004 2004 2005

Année

B
én

éf
ic

ia
ire

s

N° Bénéf iciaires N° Bénéf iciaires

 



  

G
uinea R

isk M
anagem

ent C
ase Study.  A

nnex V
.A

.  M
ay 5, 2006. 

103 

 
Evolution des indicateurs d'impact de Dinguiraye 

 

Indicateur d'impacte 1.1: 
Months of adequate household 
food provisioning 

Anciens Nouveaux 

FY 2001 4.9 3.77
FY 2002     
FY 2003 5.66 4.78
FY 2004 6.14 5.9
FY 2005 6.41 6.25

Indicateur d'impacte 1.2: % of 
household 
in the last food secure category 

Anciens Nouveaux

FY 2001 60% 60%
FY 2002     
FY 2003 44% 53%
FY 2004 42% 42%
FY 2005 36% 40%

Indicateur d'impacte 1.2: 
Average scrores of the  
communities on the food 
security capacity index 
(FSCCI) Anciens  Nouveaux 
FY 2001 61  
FY 2002    
FY 2003 91.82 85
FY 2004 80 65
FY 2005 76 70

Ind icate ur  d 'im pact 1.1 M AHFP Dingu iraye

0

2

4

6

8

0 2 4 6

Anné e

M
oi

s A nc iens

Nouveaux

In d ic a t e u r  d ' im p a c t  1.2 : %  o f  H H  in  la s t  f o o d  
S e c u re  C a t e g o ry

0%

50%

100%

0 2 4 6
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A nc iens

Nouveaux

Indicateur d'im apct 1.2 FSCCI

0
20
40
60
80
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0 2 4 6
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Analyse Pluviométrique de 1995 à 2005 Dinguiraye 
 

 
Année 1995 1996 1997 1998 1999 2000 2001 2002 2003 2004 2005

Précipitation (mm) 1227.5 1493.1 1405.5 1475.1 1725.1 1172.3 1503.5 1383.5 1781.3 1432.5 1265.3
N° Jour 92 92 93 87 109 99 93 83 98 99 84

 
 

Analyse Pluviométrique de 1995 à 2005 Dinguiraye

0
200
400
600
800

1000
1200
1400
1600
1800
2000

Année

Pr
éc

ip
ita

tio
n

Précipitation (mm)

N° Jour

Précipitation (mm) 1228 1493 1406 1475 1725 1172 1504 1384 1781 1433 1265

N° Jour 92 92 93 87 109 99 93 83 98 99 84

1995 1996 1997 1998 1999 2000 2001 2002 2003 2004 2005
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Indice de capacité des structures 2005 
 

DINGUIRAYE DABOLA 
Anciens (30) Nouveaux (20) P. Extreme (11) P. Moyenne (14) Niveau 

d'appréciation Nbre % Nbre % Nbre % Nbre % 

Forts 30 100 13 65 1 9 1 7 

Moyens 0 0 7 35 3 27 13 93 

Faibles 0 0 0 0 7 64 0 0 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

0
10
20
30
40
50
60
70
80
90

100

%

Anciens Nouveaux P. Extreme P. Moyenne

Dinguiraye Dabola

Categories

% d'Indice de Capacité des Structures 2005

Forts
Moyens
Faibles
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Evolution des indicateurs d'Impact du projet ISAG 2001 à Présente 
 
 

Dinguiraye Dabola 

Indicateur 
Anciens Nouveaux Extreme 

Pauvrete 
Pauvrete 
Moyenne 

Indicateur d'impacte 1.1: 
Months of adequate 
household 
food provisioning         
FY 2001 4.9 3.77     
FY 2002         
FY 2003 5.66 4.78     
FY 2004 6.14 5.9 3.77 4.46
FY 2005 6.41 6.25 4.76 4.82

Indicateur d'impacte 1.2: 
% of household 
in the last food secure 
category         
FY 2001 60% 60%     
FY 2002         
FY 2003 44% 53%     
FY 2004 42% 42% 74% 59%
FY 2005 36% 40% 57% 54%

Indicateur d'impacte 1.2: 
Average scrores of the  
communities on the food 
security capacity index 
(FSCCI)         
FY 2001 61       
FY 2002         
FY 2003 91.82 85     
FY 2004 80 65 14 11
FY 2005 76 70 52 57

 
I. d – Analyse FSCCI risque du pré test des trois groupes  

Indicate ur d'impacte  1.1: M onths of 
ade quate  house hold food prov isioning

0
2
4
6
8
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FY
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FY
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Année  Ficale

N
° d

e 
M

oi
s Anciens
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Extreme 
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Pauvrete 
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Indicateur d'impact 1.2: % of households in the last 
food secures category

0%
50%

100%

FY
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FY
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FY
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FY
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FY
2005

Année Ficale

%
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Pauvrete 
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Indicateur d'impact 1.2: Average scores of the 
communities on the FSCCI
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e
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Indice gestion risque Agriculture  
CVD Total Points sur 25 points % Appréciation
Tinkisso 18 72 Fort 
Fodekaria 9 36 Faible 
Kebaly 16 64 Moyen 
TOTAL des points 43     
Moyenne des points des CVD 14.33       

INDICE MOYEN 57.33    
    

Indice gestion risque VIH/SIDA  
    

CVD Total Points sur 15 points %  Appreciation
Tinkisso 13 86.67  Fort 
Fodekaria 5 33.33  Faible 
Kebaly 10 66.67  Moyen 
TOTAL des points 28     
Moyenne des points des CVD 9.33       

INDICE MOYEN 62.22    
    

Indice Gestion des risques Agriculture/VIH  

CVD Total Points sur 40 points % Appreciation
Tinkisso 31 77.5 Fort 
Fodekaria 14 35 Faible 
Kebaly 26 65 Moyen 
TOTAL des points 71     
Moyenne des points des CVD 23.67     

INDICE MOYEN 59.17   
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ANNEXE V.B. 
Propositions des modifications des fiches pour l’étude finale du projet  
INITIATIVE POUR LA SECURITE ALIMENTAIRE DE GUINEE 

(ENQUETE FINALE) 
 
 

QUESTIONNAIRE : PRODUCTION AGRICOLE  
 
N° d’identification /___/___/___/____/ 
     
 
Date de l’interview /____/____/____/ 
           (jj      /mm     /aa)      
 

Nom de l’Enquêteur ______________________________________ 
 
Nom du Superviseur ______________________________________ 
 
District / Village _________________________________________ 
 
N° de Grappe ____________________________________________ 
 
1= Anciens Districts   2= Nouveaux Districts    /_____/  
1= Moyenne vulnérable 2=Vulnérable 3= Très vulnérable   /_____/ 
1= Indice SIAC Fort   2= Indice SIAC Moyen 3= Indice SIAC Faible /_____/ 
1= FSCCI  Fort 2= FSCCI Moyen  3= FSCCI Faible   /_____/ 
 
Introduction dans le ménage 
 
Bonjour, je m’appelle__________ et je travail avec AFRICARE. Nous faisons une 
enquête sur la productivité agricole. Nous serons très reconnaissant si vous pourriez 
participer à l’enquête. Je voudrais vous poser quelques questions sur la situation de 
votre production agricole.  Cette information va nous servir pour renforcer les activités 
de production agricole dans votre village. L’Enquête prendra________ minutes. Les 
informations collectées auprès de vous resteront dans la stricte confidentialité. 
 
A. RENSEIGNEMENTS GENERAUX 

 
 
1. Nom et Prénoms du chef de ménage …………………………………… Age________ ans 
 
Sexe : 1= M 
 2.=F        /____/ 
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RENFORCEMENT DES CAPACITES DES ORGANISATIONS COMMUNAUTAIRES DE 
DEVELOPPEMENT 

 
QUESTIONNAIRE NIVEAU ORGANISATION COMMUNAUTAIRE 
(GROUPEMENT FEMININ, GROUPEMENT D'AGRICULTEURS, COMITE 
VILLAGEOIS DE DEVELOPPEMENT)  
 
Questions à poser à un groupe d'au moins 6 à 10 membres de groupement féminin , de 
groupement d'agriculteur, et aux membres de Comités Villageois de développement 
(responsables de l'organisation+quelques membres) 
 
SOUS-PREFECTURE DE: ...............................................................................……………... 
 
DISTRICT/VILLAGE DE :..................................................................................……………. 
 
NUMERO DE LA GRAPPE : ................................................................................…………... 
 
NOM ET PRENOM DE L'ENQUETEUR : ..........................................................………….. 
 
NOM ET PRENOM DU SUPERVISEUR : .................................................................……… 
 
TYPE D'ORGANISATION : ................................................................................…………… 
(Comité Villageois, Groupements Féminin, Groupement d'Agriculteurs) 
 
NOM DE L'ORGANISATION:..............................................................................………….. 
 
1= Anciens Districts   2= Nouveaux Districts    /_____/  
1= Moyenne vulnérable  2=Vulnérable  3= Très vulnérable  /_____/ 
1= Indice SIAC Fort   2= Indice SIAC Moyen 3= Indice SIAC Faible /_____/ 
1= FSCCI  Fort 2= FSCCI Moyen  3= FSCCI Faible   /_____/ 
 
ORGANISATION ET FONCTIONNEMENT 
 

Nbre 
 

1. Nombre de membres de l'organisation                                                                      /_____/ 
 
                                                                                                        Code: Oui=1, Non=2     
 
2. Existe-t-il un registre/cahiers avec la liste des membres?                                        /_____/ 
 
3. Existe-t-il un règlement intérieur appliqué?                                                             /_____/ 
 
4. Existe-t-il un statut de l'organisation appliqué                                                             /_____/ 
 
5. L'organisation a-t-elle obtenu sa reconnaissance officielle (agrément) ?                     /_____/ 
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INITIATIATIVE POUR LA SECURITE ALIMENTAIRE DE GUINEE 
(ETUDE FINALE) 

QUESTIONNAIRE NUTRITION/SANTE DES MENAGES 
 

(mère d’enfant de 0 à 23 mois) 
 
N° d’identification  
Date d’Interview : ______/______/______ 
           (jj     /mm    / aa) 
Nom d’Intervieweur : ____________________________________________________ 

Superviseur : ___________________________________________________________ 

Sous/Préfecture :_________________________________________________________ 

District/Village : ________________________________________________________ 

N° de Grappe : /___/___/ 

I. N° de ménage : /___/___/___/ 
Prénoms et nom du chef de ménage : _________________________________________ 

 

1= Anciens Districts   2= Nouveaux Districts    /_____/  

1= Moyenne vulnérable 2=Vulnérable 3= Très vulnérable   /_____/ 

1= Indice SIAC Fort   2= Indice SIAC Moyen 3= Indice SIAC Faible /_____/ 

1= FSCCI  Fort 2= FSCCI Moyen  3= FSCCI Faible   /_____/ 

 
Introduction dans le ménage :  
Bonjour, je m’appelle _________ et je travaille avec Africare. Nous faisons 
une enquête sur la santé des femmes et des enfants. Nous vous serons très 
reconnaissant si vous pourriez participer à l’enquête. Je voudrais vous 
poser quelques questions sur votre santé et la santé de vos enfants. Cette 
information va nous servir pour renforcer des activités de santé et de 
nutrition dans votre village. L’enquête prendra ____ minutes. Les 
informations collectées auprès de vous resteront dans la stricte 
confidentialité.  

A. IDENTIFICATION 
1. Nom et âge de la mère. 
 
 Nom et 
Prénoms : ___________________________ Age : 
_____________ 
            (ans) 
2. Nom et Age de l’enfant moins de 24 mois. 
 Nom et Prénoms : __________________________________ 
 
 Date de Naissance : ______/_____/_____    Age : /__/__/ 
                                    (jj       mm      aa                 (mois) 
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